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Une Captation d'Héritage. 


Au Tripot. 


Ce soir-là, Nick Carter, à qui les affaires lais: 
Saient par exception un peu de repos, flânait au ha: 
sard dans les rues de New-York. Il se trouvait dans 
une des voies latérales qui partent de Herald Square; 
lorsqu'il vit s'ouvrir brusquement la porte d’une mai: 
son qu'il venait de dépasser; un flot de lumière jail- 
lit en même temps sur le trottoir. 

Trois hommes allaient pénétrer dans la maison. 
L'œil exercé du détective se fixa sur eux et ne fut 


pas long à reconnaître de jolis échantillons de la 


«jeunesse dorée» de New-York. 
Nick connaissait aussi la maison dont la porte 
venait de s'ouvrir. C'était un des tripots les plus 


tristement renommés de la grande ville, un véritable : 


bouge à l'usage des gens du monde, d'extérieur somp: 
tueux, et magnifiquement aménagé à l’intérieur. 
La lumière qui avait si brusquement inondé la 


chaussée permit au détective d'apercevoir une qua- 


trième personne, qui, sans entrer, se tenait près LE 
la porte ouverte. 

C'était une femme, toute jeune encore, dont les 
vêtements très simples, mais soignés et propres, dé- 
celaient des habitudes d'élégance. 

Elle aperçut aussi le détective et courut vers! 
lui, joignant les mains dans un geste de supplication 
ardente. 

— Vous êtes Mr. Carter! s'écria-t-elle. Aidez-moi, 
au nom du Ciell Ne me refusez pas votre secours | 

N. C. 60.F. 


Tous droits réservés pour tous les pays, 
y compris la Suède et la Norvège. 


Nick regarda attentivement la jeune femme; elle. 


était belle, mais ses traits, ravagés par la douleur, 
se flétrissaient déjà, malgré sa grande jeunesse. Au- 
cun souvenir ne vint à la mémoire, pourtant excellente, 
du détective: bien certainement, il voyait cette femme 
pour la première fois. 

— Vous mie Connaissez, 


Madame? ditil, {out 


étonné. Quant à moi, je ne crois pas avoir eu l'honneur 


de vous être présenté. 

— Vous ne m'avez pas vue, répondit l'inconnue 
précipitamment; mais moi, je vous ai souvent aperçu, 
je vous reconnaïs bien... Sauvez-moi, je vous en con- 
jure, Mr. Carter! Je suis Mrs. Desmond, Mrs. Ro- 
ger Desmiond! 

.Ce n'était pas la première fois que Nick entendait 
ce nom, mais ül eut beau fouiller ses souvenirs, il 
ne put parvenir à se rappeler en quelles circonstan: 
ces il avait frappé ses oreilles. 

— En quoi puis-je vous être utile? demanda-t:il 
poliment à la jeune femme. 

— Mon mari est dans cette maison, murmura Mrs. 


Desmond, dont les yeux se remplirent de larmes, et 


qui, de sa main tendue, désignait le tripot, dont la 
porte s'était discrètement refermée. 

— Il joue? fit laconiquement le détective. 

— Hélas, Monsieur! 


défaut, mais je ne puis empêcher un homme de s'y 


Il détruit, il ruine à ja 
mais notre bonheur! gémit la pauvre femme. 
— Mon Dieu, Madame, le jeu est un bien vilain 


hs SAUMUR EPS EL PTE 
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livrer, à moins qu'il n’y ait pour cela de très graves 
raisons... 
Mrs. Desmond cacha son visage dans ses mains. 
.— Ce ne sont pas les ee raisons qui man+ 
quent, balbutia-t-elle, 
— Encce cas, ne me cachez rien, reprit le détective. 
Dites-moi ce que je puis faire pour vous. S'il m'est 
possible de vous venir en aide, je le ferai bien volon- 
tiers. 


— Ah! l'histoire de mes souffrances est trop lon: 
gue ct trop compliquée pour que je puisse vous la 


conter tout entière, soupira la pauvre femme. Mais je 
puis vous expliquer en peu de mots ce dont il s'agit. 

«Nous avons perdu, ou plutôt on nous à fait 
perdre, presque toute notre fortune. Il ne nous reste 
qu'une petite maison, encore est-elle fortement hypo- 
théquée, Néanmoins, à force d'économies et de pri: 
valions, nous avons réussi à désintéresser presque 
complètement notre créancier. Il n’y a plus à verser 
qu'un reliquat de 4300 dollars, dont l'échéance tombe 
demain. 

«Si nous manquions à cet engagement, notre cré- 
ancier n’hésiterait pas à nous prendre la maison. 
Jusqu'à ce soir, j'étais tranquille, et je ne craignais 
plus ce Robert Germon, si âpre et Si cruel pour nous: 
les 4300 dollars avaient été réunis, Dieu sait au prix 
de quels sacrifices !.… 

«Mais mon mari, repris de sa fatale passion pour 
- le jeu, s’est imaginé qu'avec de l’habileté il réussi 
rait à doubler ce petit pécule. Ce soir, il a pris l’ar- 
“ent, et il est venu dans ce fripot.… 

«Ah! Mr, Carter; il perdra la somme, j'en suis 
sûre... 

— Lt moi aussi, murmura Nick, ému de pitié pour 
la malheureuse femme. 

NH y laissera jusqu'au dernier centime, et 
alors... on nous chassera de notre suprême asile... 
Et nous serons pauvres,. + pauvres comme les plus 
pauvres de New-York... et je serai obligée de men- 
dier pour donner du pain à mes enfants! 

Mrs. Desmond se tordait les mains, en prononçant 
: ces paroles navrantes d’une voix entrecoupée. Une 
compassion profonde montait a& cœur de Nick, devant 
ce désespoir qu'il ne comprenait que trop bien. 

— Votre mari a-til l'habitude de jouer? deman: 
_da-til. | 

— Il l'avait autrefois, répondit la jeune femme 
d’une voix tremblante; mais, depuis quelque temps, 
.je le croyais corrigé. Mon Dieu! mon Dieu! penser 
- qu'il a été repris de cette horrible passion, qui nous 
-a déjà fait tant de mal! 

æ— Tant de mal? interrogea le détective. 


! :— Ah oui, tant de mall... IT y à cinq ans, il y 
perdit sa position, qui était fort brillante, il y gaspilla 
notre fortune, dont il ne nous reste que cette mais 
son... parce que je l’ai fait mettre à mon nom, et que 
j'ai toujours refusé de le laisser contracter d’autres 
emprunts sur Cette garantie, 

«Après celte grande crise, il se repentit amère: 
ment, cessa tout à fait de jouer et mena une conduite 
exemplaire. J'étais heureuse... Mais cette nuit, il est 
sorti comme un fou, prétendant connaître une martin: 
gale infaillible avec laquelle il allait doubler ce que 
nous possédons… fe 

«En vain l’ai-je supplié, en vain lui ai-je mon: 
tré nos enfants, dont sa folie allait faire des men: 
diants.… Il n’écoutait rien, et je l'ai suivi jusqu'ici 


en pleurant. 


«Mr. Carter, ayez pitié de moil 

Nick réfléchissait, 

— Vous m'avez dit, Madame, que Robert de 
mon est votre créancier hypothécaire ? 

as en nom, Monsieur. Mais notre créancier 
ést l’homme de paille de ce Robert, un insirement 
entre ses mains. 

— Que vous est donc cet impitoyable Robert Ger- 
mion ? 

— C'est mon frère... mon demifrère. Vous de: 
vez certainement le connaître. Ne vous rappelez-vous 
pas l'histoire du testament de Germon, qui fit tant 
de bruit il y a quelques années? 

Une foule de souvenirs assiégèrent tout 
l'esprit du détective. 

Il comprenait maintenant pourquoi tous ces noms 
ne lui avaient pas semblé inconnus. Le procès da 
la succession Germion était assez récent pour qu'il 
se le rappelât, au moins dans ses grandes lignes; 
car il avait ému et intéressé pendant des mois toute 
la société de New-York. 

— Voyons, Mrs. Desmond, repritil en secouant 
la tête, ne vous excitez pas. Etes-vous bien sûre 
que votre demi-frère vous traiterait avec cette cruauté, 
au cas où vous ne pourriez demain désintéresser com- 
plètement votre créancier hypothécaire ? 

— Je n’en suis malheureusement que trop cer: 
taine, répondit la jeune femme, qui recommençait à 
sangloter. Il veut s'approprier notre maison, voisine 
d’un immeuble qui lui appartient déjà. Nous faisons 
obstacle à ses projets : il a l'intention de construira 


à coup 


“une grande maison de commerce, et le voisinage de 


notre petite demeure le gêne et l’offusque. 
— Mais pourquoi ne vous achète-til pas cette 
maison, tout simplement ? 1 
— Parce que Robert nous hait, et qu'il a juré 
de nous mettre sur la paille. Depuis des années, il 
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nous poursuit ainsi, saisissant toutes les occasions 
de nous enlever nos ressources. Notre maison vaut; 
au bas mot, trente mille dollars, tout le monde le sait, 
et cependant nous n’avons pu trouver personne qui 
veuille nous l'acheter, même au-dessous de sa valeur, 
Toutes les négociations ont échoué au dernier mo: 
ment, grâce à son influence occulte, Personne ne 
veut se brouiller avec mion demi-frère; il est puissant 
et rancunier; on a peur de lui. Si nous n'avions pas 
travaillé nuit et jour, économisant sur le nécessaire et 
nous refusant la moindre fantaisie, nous serions à 
la rue depuis longtemps... et demain nous y serons! 
se reprit la malheureuse en sanglotant de plus belle. 
Demain nous y serons, car Roger va ce soir perdre 
notre dernière ressource à ce jeu maudit, dont la 
passion le reprend! Lapes 
: — C'est vraiment triste, et je vous plains du 
fond du cœur! dit doucement le détective. Si seule: 
ment je voyais le moyen de vous venir en aide! 
Mais je. 

— Oh! forcez-le à ne plus jouer! Il doit Y AVOIr 
‘un moyen pour celal 

Nick resta pensif un bon moment, puis il parut 
prendre son parti. Se tournant vers la jeune femme; 
il la pria de lui donner un signalement très exact 
de son mari, afin qu'il pût le reconnaître à coup 

sûr. j 

— C'est un grand et beau garçon, répondit Mrs. 
Desmond; il à de grands yeux bruns, la moustache 
châtain foncé, et le nez légèrement busqué. Il porte 
une cicatrice sur la joue gauche: 

— Comment est-il vêtu? demanda encore Nick, 
gravant rapidement ces détails en sa tête! 

— I] a mis Ce soir un veston noir avec “ae 
cravate molle bleu marine. 

Juste à ce moment, trois nouveaux clients mon: 
{aient les marches du perron pu à la porte 
d'entrée du tripot. 

— Attendez-moi là, souffla vivement le détective 
à l'oreille de la jeune femme. Je vais faire tout mon 
possible, et j'espère réussir. 

Puis il courut se joindre aux trois visiteurs, qui 
avaient sonné, Il avait l'air d’un habitué, venant là 
dans la compagnie de ses partenaires habituels. 

La porte était munie d’un judas, qui s’ouvrit 
au coup de sonnette, et à travers lequel on vit appa- 
raître le visage méfiant d’un employé. Il considéra! 
longuement ceux qui demandaient à entrer, pour 
s'assurer qu'on pouvait les recevoir sans risque. 

Satisfait sans doute de son inspection, il se décida 
à entre-bâiller l’huis et laissa pénétrer les quatre hom: 
* mes. 


Le détective suivit ses compagnons inconnus dans 
la salle du jeu et se rendit tout droit à la table de 
la roulette, autour de laquelle se pressaient des pontes 
nombreux. 

Un regard scrutateur jeté à la ronde lui permit 
de reconnaître Roger Desmond. Le signalement de 
la jeune femme était exact et précis. Le joueur avait 
devant lui un tas de fiches blanches, qui diminuait 
sensiblement à chaque tour de la roulette, 

— Il perd constamment, le malheureux, murmu- 
ra le détective en observant les traits pâles et cris- 
pés de Roger Desmond et les mouvements nerveux 
dont ses mains étaient agitées. 

C'était vrai: le premier tour de la bille d'ivoire 
fit disparaître la mise de Roger, qui s’apprêta à ris- 
quer sur la noire la moitié des jetons qui lui restaient 
encore. 

Le tcroupier jeta les yeux autour de lui, pour 
vérifier les tableaux. A ce moment, son regard tom- 


ba sur le détective, et Nick le vit devenir blème et 


tressaillir imperceptiblement. 

Le croupier fit signe à un domestique et lui 
murmura quelques mots à l'oreille, Le domestique 
s’éloigna immédiatement. : 

— Enfin! se dit Carter; voilà ce que j'attendais. 
Croupier, mion ami, si jamais je monte un tripot, 
je te donne la première place. 

Il s'éloigna de la table, prit son air le plus indif- 
férent et attendit avec calme les événements. 

Son attente fut de courte durée. Quelques mi- 
nutes à peine après le départ du domestique, il 
vit paraître le propriétaire du tripot en personne. Il 
marchait d'un pas précipité et paraissait en proie à 
une vive inquiétude: 

Au milieu de la salle, il se heurta, pour ainsi 


dire, à Nick Carter, qu'il cherchait sans l’apercevon, 


— Ah! ditil, Mr. Carter! Votre présence dans 
ma maison annonce-telle quelque mauvaise affaire 
pour moi? 

— Cela dépendra de VOUS, répliqua le détective 
d'un ton bref et tranchant qui contrastait avec ee 
affabilité habituelle. . 

— Comment diable avez-vous pu pénétrer ici? 


insista le propriétaire d'un air mécontent qu'il set 


forçait en vain de dissimuler. 
L'agitation du pauvre homme amusait fort Nick 
Carter. Il eut beaucoup de peine à ne pas éclater de 
rire en lui répondant: 
— Sur mes deux jambes, tout simplement; et 
je vous assure qu'il n'y a pas lieu pour cela de 
renvoyer votre concierge. Il ne pouvait me soup- 


._çonner de m'être glissé subrepticement dans la com: 
. pagnie de trois de vos meilleurs clients. 


D'ailleurs, 


il ne s’agit pas du tout, du moins pour le moment, 
de fermer votre maison. : 

— Ah! fit le propriétaire, comme il aurait dit: 
Oufl... et il sentit les battements de son cœur se 
régulariser. 

— Non, il ne s’agit pas de fermeture, quant à 
présent. Je désire simplement que vous empêchiez 
un de vos hôtes d'aujourd'hui de continuer la partie 
de roulette qu'il a commencée, et que vous lui rem- 
boursiez ce qu'il a déjà perdu, en lui interdisant une 
fois pour toutes l'accès de votre maison. 

— Peste! Voilà ce que j'appellerai des exigences 
un peu fortes, Mr. Carter, dit le propriétaire entre 
ses dents, avec un accent de dépit. À mon point de 
vue, je me permettrai même de les qualifier de dra- 
_ coniennes. 

— Pas du tout, cher Monsieur; dans l'espèce, 
ce ne sera pour vous qu'une bagatelle, répliqua Nick 
sans le moindre embarras. L'homme ne possède en 
tout que 4300 dollars, et c’est à 
perdu la moitié. 

— Alors, vous avez raison; pour si peu de chose, 
. j'aurais tort de me tourmenter, fit l’autre en haussant 
dédaigneusement les épaules. Comment s'appelle ce 
client? À 

— Roger Desmond. 

— C'est la première fois que j'entends pronon- 
cer ce nom-là. Montrez-moi le gentleman! 

Nick s'empressa de se retourner vers la table 
de jeu, pour désigner au propriétaire le mari de l'in- 
fortunée jeune femme. 

Le visage décomposé du joueur, et ses yeux qui 
lançaient des éclairs disaient assez que le malheureux 
venait encore d’éprouver une forte perte. 

— Tiens! fit le tenancier, quand son œil eut suivi 
l'indication de Nick Carter, sans dissimuler une sur- 
prise désagréable; je ne connaissais pas ce gentle- 
_man sous le nom de Desmond. Et c'est celui-là que 
vous voulez que j'interrompe dans sa partie? Savez- 
“vous que par cette intervention je vais me heurter 
de front à une personnalité très influente ? 

— Vous voulez parler de Robert Germon, n’est- 
ce pas? dit sans sourciller Nick Carter. 

À l'expression de son interlocuteur, le détective 
vit qu'il avait frappé juste. 
| — Dans votre intérêt, reprit- -il avec insistance, 
il vaudrait mieux vous soumettre à mon exigence que 
de me forcer à fermer votre établissement. 

«Je me trouve ici simplement dans l'intérêt de 
_ la femme et des enfants de ce joueur; j'essaye de 
protéger une malheureuse famille dont il est en train 
de gaspiller follement les dernières ressources, et 
qu'il va Réduire à la plus affreuse indigence. 


à peine s'il en a déjà 
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— Ce n'est pas possible! murmura le PORN, 
abasourdi. 

— C'est la vérité pure, affirma gravement Nick 
Carter. Mrs. Desmond et son mari ont mis cinq ans, 
cinq ans de travail et de privations sans nombre, à 
amasser ces quelques mille dollars qui doivent ser- 
vir à dégager leur maison d’une lourde hypothèque. 
L'échéance tombe demain. Cés malheureux ne pos- 
sèdent exactement que cette petite sommé, que la 
folie du mari va perdre en quelques heures, si je 
n’y mets bon ordre. Il se figure pouvoir, à l’aidd 
du jeu, doubler ou décupler sa petite fortune. 

— Pourquoi pas? essaya de dire le patron, qui 
eut un mauvais sourire. Qui peut dire que la fortune 
ne le favorisera pas ? 

Le détective lança au patron du tripot un regard 
sévère, presque dur. 

:— Nous parlons sérieusement, Monsieur, dit-il. 
Vous savez parfaitement que cet homme ne gagnera 
pas, parce qu'il ne peut pas gagner! Les moutons ne 
viennent pas ici pour prendre de la laine, mais pour 
se faire tondre! 

— Ah, ah, ah! dit le propriétaire, qui riait jaune 
en regardant de côté le détective. Vous êtes un ma- 
lin, vous, Mr. Carter; on ne vous met pas dedans. 
Voyons, c'est bien entendu: si je refuse de ras 
cet individu, vous fermerez la maison? 

— Vous pouvez en être aussi sûr que de mourir un 
jour! 

— Alors, naturellement, dans mon propre intérêt, 
je ne puis que déférer à vos ordres. D'ailleurs, après 
la communication que vous venez de me faire, et 
imême si vous ne m'aviez pas mis le marché à la 
main, je n'aurais pas agi autrement. S 
Là-dessus, le propriétaire du tripot alla se poster 
derrière la chaise de Roger Desmond. Il regarda par- 
dessus l'épaule du joueur. Celui-ci venait de ponire 
sa dernière fiche. 

Il tira de sa poche une liasse billets de Éd 
dans l'intention évidente de les échanger contre un 
nouveau stock de jetons; mais, à ce moment, le te: 
nancier le toucha légèrement de la main. 

— Pardonnez-mioi de vous déranger, dit-il. Je vou- 
drais vous parler un instant. 

À la fois vexé et intrigué, Desmond se leva et 
suivit le patron jusqu’à l'endroit où Nick les atten- 
dait. 
Le détective adressa aussitôt la parole au jeune 
homme, qui le considérait avec un étonnement profond. 

— Vous êtes en déveine, Mr. Desmond, à ce que 
je vois; combien avez-vous perdu jusqu’à présent? 
demanda-til au joueur, tout désorienté. 
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— J'ai perdu deux mille dollars, balbutia Roger; 
mais ce n’est rien, et je ne suis pas inquiet. Je 
vais bientôt en regagner le double; la fortune semble 
Sur le point de tourner en ma faveur, 

Le tenancier intervint. 

— Veuillez m'’accompagner dans mon cabinet, 
Messieurs, dit-il à Nick et à Roger. 

Desmond, troublé et inquiet de plus en plus, 
suivit les deux hommes, regardant Nick d'un œil 
sffaré et se demandant quel intérêt cet individu, qu'il 
ne connaissait pas, pouvait avoir à se mêler de ses 
affaires, sur lesquelles il paraissait renseigné. 

Quand ils furent arrivés dans le cabinet, le patron 
de l'établissement s’'adressa gravement à Desmond. 

— Mon cher Monsieur, lui dit-il en pesant ses 
mots comme un véritable juge d'instruction, vous vous 
êtes introduit ici sous un faux nom. Je ne veux pas 
supposer que ce soit dans une mauvaise intention, 
mais enfin. 

— Qu'est-ce à dire? Je ne comprends pas... es- 
saya de protester Desmond. 

Le tenancier montra de la main Nick Carter. 

— Ce Gentleman, poursuivit-il sans s’émouvoir, 
est Mr. Carter, le détective bien connu. Il m'a donné 
le choix entre deux partis: ou vous empêcher de 
continuer à jouer, ou voir fermer ma maison. 

Roger se tourna vers le détective avec la mine 
d’un chat auquel on enlève une souris. 

— Monsieur, s'écria-til furieux, seriez-vous dix 
fois plus célèbre que vous ne l’êtes, je n’hésiterais pas 
à vous demander de quel droit vous vous permettez 
de mettre le nez dans ce qui ne vous regarde pas. 

— Du droit qu'a tout honnête homme d'empêcher 
son prochain de se noyer, dit sèchement le détec: 
tive. 

— Qui vous dit que je me noie? 

— Assez, Mr. Desmond, intervint le tenancier du! 
tripot. Réservez vos explications pour un autre mo- 
ment, Je ne veux pas être, à cause de vous, com: 
promis dans une sotte histoire; sachez-le... et que 
cela vous suffise! 

— Comment? balbutia Desmond, partagé entre 
l'indignation et la stupeur. Est-ce à dire, Mopsieur, 
que vous me montrez la porte? 

— Précisément, Mr. Desmond. J'en suis fâché, 
mais, puisqu'il faut vous mettre les points sur les 
i, J'ajoute que je vous prie très sérieusement de ne 
plus jamais remettre les pieds dans mon établisse- 
ment. 

— Très bien. parfait... C’est très délicat et très 
aimable à vous. Je viens de perdre deux mille dollars 
à votre table, et vous me jetez à la porte avant 
que j'aie pu me refaire. 


— Allons, Mr. Desmond, ne faites pas de phra- 
ses!... reprit le tenancier d’un ton sec et tranchant. 
Vous dites que vous avez perdu deux mille dollars ?.… 
Une belle affaire, par parenthèse! Mais, puisque 
vous me les reprochez, nous serons bientôt quittes. 

Abasourdi, Roger Desmond vit le tenancier se 


diriger vers un coffre-fort qui occupait le fond de la 


pièce et appuyer sur un bouton qui fit s'ouvrir la 
porte du meuble; les tablettes intérieures apparurent, 
littéralement bondées de liasses de billets de banque. 

Tranquillement, le tenancier tira du coffre deux 
billets de mille dollars et les tendit à Desmond. 

La $stupéfaction coupait la parole à Roger, qui 
hésitait à prendre les petites vignettes vertes de la 
banque américaine. 

Nick les saisit et dit au joueur interdit: 

— Mr. Desmond, si je calcule bien, vous de- 
vez encore avoir sur vous exactement deux mille trois 
cents dollars. Produisez cette somme, je vous prie, 
afin que je vous mette à l'abri d’une nouvelle ten: 
tation. 

Machinalement, comme dans un rêve, le jeunes 
homme s’exécuta. Il sortit de sa poche quelques bil- 
lets et les remit au détective, ÿ 

Sans plus de façons, et sans s'inquiéter de la mine 
piteuse que faisait Roger Desmond, Nick prit les bank- 
notes et los joignit à celles que le tenancier venait 
de remettre. 

— Làl... ditil Voilà qui est bien. Cela nous 
fait en tout 4300 dollars, — exactement ce que vous 
avez enlevé à votre femme pour venir le risquer 
à la roulette, sans réfléchir que cette somme, si pénibles 
ment amassée, vous était indispensable pour payer æ 
l'échéance de demain! ë 

Puis, se tournant vers le maître du tripot: #2 

— Voulez-vous me rondre le service de me garder 
ces billets jusqu'à nouvel ordre? Je n'ose ni les 
donner à ce Gentleman, ni les confier à sa femme, 
qui serait peut-être incapable, devant certaines solli- 
citations, de conserver un tel dépôt. 

— Oh! £émit Roger avec un geste de protestation 
et en cachant dans ses mains son front, qui se couvrait 
de rougeur. 

Le détective le considérait avec attention. Le à 
geste et le ton de ce pauvre homme parurent avoir 
fait sur lui une bonne impression, car, tandis que le | 
patron remettait l'argent dans le coffre-fort, il reprit, 
en s'adressant à Roger, mais, cette fois, d’un air 
affable : 

_— Je devine bien, Monsieur, qu'en ce mioment 
vous m'en voulez de ce que vous considérez comme 
une grosse indiscrétion, et je crains encore, je vous 
l'avoue, que votre femme n'ait à se repentir d’avoir 


ARLES dy dé 


pris. 


demandé mon intervention. Cependant, vous me sem: 
blez un gentleman; 
trop chevaleresque et trop délicat pour vous venger 


_ d’une action dictée par l'amour de vos enfants, le 


souci de votre dignité et l’appréhension d’une misère à 
laquelle vous ne sauriez résister longtemps l’un et 
l'autre. 

« Dans l'état d'esprit où vous vous trouvez en 
ce moment, vous seriez capable, si je vous rendais 
votre argent, de courir le risquer à une autre table 
de roulette, car vous ne vous rendez pas encorë 


_ un compte exact de votre folie. Mais je vous promets 


que demain matin je viendrai ici le reprendre et je 
m'arrangerai pour le faire parvenir à sa véritable 


adresse. 


— Bravo, Mr. Carter! dit le tenancier, qui écoutait 
d'un air approbateur. L'argent est et sera à votre 
disposition. 

Roger Desmond restait planté Là, regardant alter: 

nalivement les deux hommes, ne sachant à quoi se 
résoudre, en plein désarroi moral et comine frappé 
d'une sorte de stupidité momentanée. 

Enfin, cependant, il put balbutier: 

— Il me... il me semble que vous... avez rai- 
son, Mr. Carter. Oui, oui, j'ai agi comme un fou... 
comme un mauvais père... comme un époux Sans 
cœur... Où est ma femme, savez-vous ? 

-— Dans la rue, à vous attendre comme le Messie, 


_ répondit doucement le détective. 


Roger ne répliqua rien et s’élança vivement hors 


. de la chambre et de la maison. Nick s’apprêtait à le 


suivre, lorsqu'un homme entra en coup de vent dans 
la pièce, appela le tenancier et lui demanda d’un ton 


 impérieux: i 


— Voulez-vous me dire. voulez-vous m'expli: 


“quer ce que vous avez osé faire, à l'instant? 


L'homme qui parlait était vêtu avec une élégance 
recherchée; il semblait se considérer comme le véri: 
table maître de la maison. 

— Ma foi! répliqua le propriétaire; c’est bios 
simple; j'ai agi de façon à ne pas être obligé de fer- 
mer mon établissement. Vous devez bien penser, 


Monsieur, que je n'avais pas le choix. D'ailleurs, 
_ ajouta-til en désignant le détective, voilà Mr. Nick 


Carter, que vous connaissez au moins de nom, et 


qui en témoignera. 


L'inconnu parut un moment aussi dépité que sur- 
Puis il recommença à gesticuler de plus belle 
ef s'en prit à Nick avec une afrogance de mauvais 

goût. 
— Qui vous a prié de vous mêler de ce qui 


_ me regarde? lui dit-il violemment. 


je veux croire que vous êtes 
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— Ne faites donc pas tant de Bruit, répliqua le 
détective en haussant les épaules. L'insolence est 
peut-être de miode dans votre monde, mais vous ferez 
bien de tempérer vos expressions quand vous me par- 
lerez. Qui êtes-vous vous-même, au demeurant? 

— Je suis Robert Germon, répondit l’autre avec 
hauteur, comme s'il prêtait à son nom une influence 
magique, et qu'il se fût attendu à voir Nick s “incliner 
en l’entendant. 

Mais le détective ne l’accueillit qu'avec un iro- 
nique dédain. 

— Tiens, tiens! dit-il, c'est donc vous le fameux 
politicien! J'avais de vous une certaine opinion, — 
elle n’était pas trop flatteuse, — et ce que je vois n’est 
pas pour m'en faire changer. Quoi qu’il en soit, je 
me réjouis fort d’être parvenu à contrecarrer vos 
projets charitables touchant votre demi-sœur et sa 
petite maison. 

— Maudit fouinard! çria rageusement le soie 

Vous me paierez cher votre impudence!..…. 
— Ta, ta, tal... Je n'ai pas peur de vous, Mr. Ro- 
bert Germion, dit le détective en élevant la voix; et 
vous pourriez bien, au lieu de la vengeance dont 
Vous me menacez, voir venir des preuves que, si. 
l’un de nous deux doit redouter l’autre, c'est vous. 

Là-dessus, il tourna le dos à son interlocuteur et 
quitta le tripot, laissant Robert Germon muet de rage 
et de crainte, en dépit de ses airs de bravache et 
de son insolence de parvenu. 


cien. 


La Captation. 


La vue de Robert Germon avait réveillé dans 
la mémoire de Nick certains faits qui en avaent mo- 
mentanément disparu, 


* Plusieurs années auparavant, lors du sensalionnel 
procès de la succession Germion, qui avait agité tout 
New-Y£rk, il avait été chargé par un avoué, mandataire 
de l’une des parties intéressées, d’instruire certains 
faits se rapportant à cette affaire. 

Mais avant qu'il eût pu élucider complètement les 
différentes questions qui lui étaient posées, on lui 
avait retiré son mandat, pour une cause qui lui était 
restée inconnue, Néanmoins, il avait eu l'occasion 


‘de se documenter sur plusieurs personnes intéressées 


dans ce drame de famille, notamment sur Robert 
Germon. 
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Or, il se rappelait justement que les renseigne: 
ments recueillis alors sur ce dernier lui avaient pro- 
duit une impression tout à fait défavorable. 

Sans le vouloir, sans le savoir presque, ou du 
moins sans qu'il s’en rendît compte, cette mauvaise] 
impression s'était renouvelée tout à l'heure en pré: 
sence de l'individu, au point de l’émouvoir de colère 
et de le pousser à menacer directement le politicien, 

Sans doute, Nick avait une excuse: la grossièreté 
de Robert Germon. Il regrettait cependant sa viva- 
cité. Dans le métier qu'il exerçait, il ne fallait pas 


. exaspérer un adversaire contre lequel il n'existait pas 


encore de preuves matérielles. 

Sous la menace de Nick, Germon avait pàli de fu- 
reur, e{ ses mains s'étaient crispées au dossier d’une 
chaise, comme s'il eût voulu le briser. 

Nick avait fort bien remarqué cette attitude, ainsi 
que la parfaite impassibilité du patron de l’établisse- 
ment, 

— Bah! fit:l enfin, haussant les épaules, comme 
pour secouer une appréhension dont il ne pouvait se 
défendre. Nous verrons bien! En attendant, ce qu'il 
ÿ à de plus pressé, c’est de rejoindre ce jeune couple, 
alin d'empêcher le mari, si par hasard la fantaisie 
lui en prenait, de punir sa femme de mon intervention. 

Les craintes de Nick à cet égard étaient heureu- 

sement superflues. + rss 

Au sortir du somplueux édifice où était installé 
ce claque-dents, il aperçut l’homme et la femme qui 
semblaient l’attendre, car Roger vint à Jui les mains 
tendues. 

—- Pardonnez-moi ma brusquerie de tout à l’ ue 
Mr. Carter, et laissez-moi vous remercier de toute 
mon âme, dit-il avec une sincérité évidente. Mes yeux 
se sont dessillés ; je vois maintenant la coupable folie 
dont vous m'avez préservé. Ma femme vient de me 
dire que c’est sur son ardente prière que vous êtes 
intervenu, et j'en suis profondément touché. Vous 
nous avez sauvés d’une ruine affreuse et certaine! 

— Allons! tout va bien, dit le détective en don: 
nant au jeune homme une amicale poignée de main. 
Je craignais un peu de vous voir faire la mauvaise 
tête et me mettre des bâtons dans les roues. Ma 
joie est d'autant plus vive-de vous retrouver tout à 
fait raisonnable. 

— Oh! j'ai recouvré tout mon Bon sens, et jé 
crois que je ne le perdrai plus, dit Roger Desmond, 
Mais... pardonnez ma question, Mr. Carter... croyez- 
vous réellement notre pécule en sûreté chez le tenan4 
cier de cet établissement ? 

— Ne vous inquiétez pas. J'ai la parole de Her- 
rick, — c'est son nom, que vous ignorez peut-être, — 

et je me porte personnellement garant de la sûreté 


de votre dépôt, Mais, si je ne suis pas indiscret, 
Mr. Desmond, je voudrais bien savoir comment vous 
a pris cette funeste idée de risquer au hasard de la 
roulette votre bonheur et votre pain? Rien ne m'ô- 
tera de l'esprit que cela ne vient pas de vous, et que 
quelqu'un vous à amené par ruse et persuasion à re: 
tomber dans vos anciens errements. ne 


Roger tressaillit et regarda le détective comme les 
anciens Grecs devaient regarder la sibylle. H mit un! 
Certain temps à répondre et ne le fit qu’ ‘avec une 
hésitation marquée. Ex 

— Mr. Carter, dital enfin, il est certain que j'en. 
visage toute cette affaire maintenant sous un jour 
très mouveau...et elle me paraît se rattacher à un 
ensemble de circonstances assez remarquable... Mais 
nous ne pouvons nous entretenir longtemps ici, sur 
le trottoir... Notre maison est tout près d'ici; vous 
lez-vous nous y accompagner ? \ 

— Certes, répondit Nick Carter, et d'autant plus : 
volontiers que j'ai encore d’autres renseignements à 
vous demander. 

ls atteignirent bientôt une rue voisine et s'ar- 
rêtèrent devant la porte d’une jolie maisonnete, d’ ape 
parence pimpante et coquette. 

Dès qu'ils furent assis tous trois dans le sion. 
et après que Mrs. Desmiond, en bonne hôtesse, eut 
préparé des grogs fumants et les eut placés devant 
les deux hommes, Desmond reprit: ‘ 

— Si vraiment j'ai été attiré dans ce tripot, je 
h'en ai pas eu conscience, et, en tout cas, on S'y 
est pris avec une adresse peu commune. Cependant, 
à présent que j'y songe, votre hypothèse, Mr, Carter, 
me paraît de plus en plus juste. # 

«Ma femme vous a déjà dit qu autrefois j'étais 
un joueur acharné. Je dois avouer à ma honte qu'au- 
jourd'hui encore cette maudite passion subsiste chez 
moi, et que, par moments, j'ai dû faire de violents 
efforts de volonté pour résister à la tentation. J'es: 
père que la leçon que j'ai reçue ce soir achèvera 
ma guérison, et que ma pauvre femme ne passera 
plus les nuits à pleurer et à trembler sur notre sort. 

«Ma situation a bien baissé dans ces derniers 
temps. Tout ce que j'entreprends échoue...et...je n'ose 
trop vous le dire, mais j'ai l'impression qu’une puis: 
sance occulte s’ingénie à contrarier tous mes pro: 
jets. \ 

— Qui voyez-vous comme gens d'affaires et com- 
me relations de simple amitié? demanda le détec- 
tive. À 

— Depuis un an, je vois souvent un jeune homme. 
nommé Herbert Roy. Il a les mêmes occupationg 


que moi, et...voilà justement où je voulais en ve- 
nir, Mr. 


Carter, — mendant ces trois dernières se. 
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maines, je le rencontrais à tout moment; je peux 


-_ presque dire qu'il m'était impossible de sortir de 


la maison sans me buter contre lui. 

«Or, il n’y avait entre nous qu'un sujet de con- 
versation, — le jeu. 

— Allons donc! nous y voilà! murmura le dé- 
tective. 

— Herbert Roy, continua Roger sans prendre 
garde à l'interruption, prétendait qu'il avait trouvé 


un moyen, aussi subtil qu'infaillible, de forcer la 


fortune à lui sourire. Il me l’expliquait, il me ré- 
pétait sans cesse qu'il gagnait tous les jours des 
sommes importantes grâce à sa martingale... J'étais 
faible, Mr. Carter. Je sentais s'éveiller en moi le 
désir de plus en plus vif de profiter de son expé- 
ricnce.… Bref, il y a huit jours environ, il me per- 
suada de l'accompagner au cercle où vous m'avez 
rencontré ce soir, et, dès lors, je fréquentai assi- 
dûment cet établissement. 

«Pour débuter, je risquai quelques dollars, et, 
comme je gagnais toujours, je crus que le système 
d'Herbert Roy était infaillible... Alors, l'envie de jouer 


gros jeu et de doubler ou tripler notre capital de- 


vint plus forte que ma volonté. Je pris toutes nos 
pauvres économies, et. Vous savez le restel Sans 
vous, Mr. Carter, je serais complètement ruiné, avec 
ma femme et mes pauvres petits. 

Nick Carter restait pensif. 

— Dites-moi donc où vous avez fait la connais- 
sance de cet Herbert Roy? demanda-t-il à Desmond. 
Je ne serais pas fâché de connaître ses relations 
et le milieu qu'il fréquente habituellement. Ce jeune 
homme me paraît assez suspect. 

Les Desmond lui fournirent l'adresse et les au- 
tres renseignements qu'ils pouvaient donner sur Her- 
bert Roy, puis Nick passa à une autre question. 

— Vous m'avez bien dit, n'est-ce pas, Mrs. Des- 
mond, que Robert Germon est votre demi-frère ? 

— Oui. Il est le fils d'un premier mariage de 


mon père. 


— Bien. Je comprends. Et vous n'êtes pas avec 
lui en termes excellents ? 
— Hélas, non! Vous n'avez pas oublié, je pense, 


_notre fameux procès de succession ? dit la jeune femme 


en souriant malgré elle de la distraction “ane le dé- 
tective laissait paraître. 

— Assurément non; j'en ai eu les oreilles re- 
battues à l'époque, répondit vivement Nick Carter. 


Mais j'ai tant d’affaires !.. 


— Le procès engagé autour du testament de mon 


père nous à ruinés en enrichissant mon demi-frère, : 


reprit la jeune femme. 


«Je vous importune peut-être avec mes jérémi- 
ades; mais ce qui nous concerne paraît vous inté- 
resser, et je me risque à vous le rappeler sommaire- 
ment. Vous m'arrêterez si j'abuse de votre temps. 

— Je ne vous arrêterai pas, Madame, dit Nick 
Carter. Bien au contraire, je vous supplie de me 
mettre au courant des détails les plus infimes de 
l'affaire. Mon désir de savoir se justifie par d<b 
raisons de la plus haute importance, que vous com- 
prendrez plus tard, si vous ne les devinez déjà. 

— Vous allez donc tout savoir, répondit Mrs. 
Desmond. Lorsque ma mère mourut, elle me lais- 
sa, dans ma dix-huitième année, avec un père de 


soixante-cinq ans, dont il me fallut diriger l'intérieur. 


Robert, son seul autre enfant, avait dix ans de plus 
que moi. Jusqu'à l’âge de vingt-cinq ans, il avait 
vécu avec nous, toujours en mauvais rapports avec 
ma mère, si bonne et si douce à son égard, et qu'il 
accusa cependant d’être la cause de son départ, lors- 
qu'il quitta la maison. 

«Pendant assez longtemps, il avait été l'associé 
de mon père. Lorsqu'il y a une huitaine d’années, 
celui-ci se retira des affaires, Robert continua de 
l'aider dans la gérance de ses immeubles. 

«L'année qui suivit cette retraite, une attaque 
de paralysie vint frapper notre père et le laissa plus 
qu'à moitié infirme. Alors, Robert prit l'habitude de 
venir à la maison presque chaque jour, sous pré- 
texte de rendre compte de sa gestion et de prendre 
des instructions de la bouche de papa. Un jour, 
le pauvre homme appela son avoué ordinaire, dé- 
clarant qu'il voulait détruire le testament qu'il avait 
fait et donner une forme nouvelle à ses dernières 
volontés. J'étais mariée à cette époque. 

— Meta, me dit mon père, tu seras infiniment 
mieux partagée dans mon nouveau testament que dans 
l’ancien. J'ai pris meilleure opinion de ton mari, qui 
ne m'inspirait jusqu'ici qu’une confiance médiocre. 
Je laisse à Robert l'immeuble proprement dit, et c’est 
justice, car, par son habile gestion, il en à pres- 
que doublé la valeur. Mais à toi, Meta, je lègue 
deux cent cinquante mille dollars, argent comptant. 

. «Le surlendemain, l’avoué apporta le projet de 
testament, qu'il lut devant mon père, mon mari, Ro- 
bert et moi. Mon père n’y apposa pas sa signature 
tout de suite; àl dit qu’il voulait encore y réfléchir, 


et ce document resta tel quel en sa possession pen- 


dant plusieurs jours. 

«Une nuit, mon père tomba tout à coup si grave- 
ment malade que les médecins appelés à son che- 
vet ne nous dissimulèrent pas que la fin était proche, 
et que notre cher patient devait se hâter s’il voulait 
mettre ordre à ses affaires. Il ordonna à Robert, 


Ÿy A cn is da date gta dur at FAR à 
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que nous avions fait prévenir à temps, d'aller cher- 


cher l’avoué qui avait déjà rédigé l'acte testamen: 
taire. 

«Par malheur, cet avoué avait été obligé de s’ab: 
senter de New-York, et ce fut un de ses confrères 
qui fut appelé à sa place. Ce dernier se présenta 
vers. la fin de l'après-midi. Ni Robert, ni mon mari, 
ni moi, n'assistâmes à la rédaction des dernières! 
volontés du malade, Trois vieux domestiques de la 
maison servirent de témoins. 

«Le matin suivant, de très bonne Here mon 
pauvre -père mourut. On ouvrit son testament, et, 
à notre grand étonnement, nous dûmes constater que 
ses dernières volontés différaient absolument de celles 
dont il nous avait donné connaissance à tous. Ma 
part de succession se réduisait en tout et pour tout 
à cette maisonnctle, tandis que le reste de la for- 
tune paternelle revenait à mon demi-frère Robert Ger- 
mon. 

«On retrouva bien, dans un tiroir de la table, 
l'acte que mon père avait fait rédiger peu avant sa 
dernière attaque; mais ce n'était pas celui-là qui por- 
tait sa signature, et, par conséquent, il n'avait au- 
cune valeur. Cependant, nous ne manquions pas de 
témoins pour certifier que mon père avait eu l’in- 
tention de faire venir l’avoué qui avait rédigé la 
premier testament et de signer en sa présence les 
dispositions qui m’étaient favorables, ou plutôt qui 
m'étaient plus avantageuses que celles-ci. 

«Notre avoué nous conseilla d'attaquer en jus- 
ice la validité du testament. Nous n’étions pas riches, 
hélas! et, pour faire face aux frais du procès, lequel 
avait traîné en longueur, nous dûmes hypothéquer 
cette maison; c’est ce qui vous explique notre gêne. 

«Nous réussimes à prouver que notre père ne 
connaissait pas du tout l’homme de loi qui avait 
recueilli sa signature, et que c'était Robert qui l’a 
vait fait venir. 

«L'avoué qui assistait mon père depuis de lon- 
gues années vint aussi affirmer sous serment que 
les dispositions testamentaires auxquelles le défunt 
avait apposé sa signature étaient en opposition for- 
melle avec ses véritables intentions. Malgré cet en- 
semble de preuves morales, le tribunal homologua 
l'acte, et, vous le savez, Mr. Carter, les décisions 
du tribunal sont exécutoires à bref délai. Il nous 
eût fallu de l'argent pour interjeter appel, et le pre- 
mier procès nous avait déjà presque ruinés. Nous 
nous résignâmes donc à voir toute la fortune de 
mon père passer aux mains de mon demi-frère, qui 
entra en possession d’au moins un million de dol- 
lars, tandis que la maisonnelte qui nous restait n’en 
vaut guère que trente, mille, 
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«De longues années se sont écoulées depuis lors, 
pendant lesquelles nous avons travaillé avec courage 
et persévérance, nous privant presque du nécessaire, 
méprisant tout plaisir et toute distraction coûteuse, 
pour liquider la dette qui nous écrase et conser: 
ver notre petit bien. A l'exception de notre demeure; 
Robert possède tout le pâté de maisons, et il en a 
plus que doublé la valeur. Sur notre refus de la: 
lui céder au vil prix qu'il nous en offrait, il nous 
a menacés de nous en faire repentir; et, depuiss 
il n’a négligé aucune occasion de nous nuire, de 
nous entraver de toute façon, dans le dessein avoué 
de nous empêcher de payer notre créancier hypo- 
thécaire et de nous forcer à vendre. k 

«Il est persuadé que demain nous ne pourrons 
pas faire face à nos engagements. Alors la maison 
tombera entre ses mains, et il pourra mettre à ex- 
écution son projet favori, qui est d'élever sur cet 
emplacement une gigantesque maison de commerce. 

— Mais ce projet s'en ira à vau-l’eau, si vous 
pouvez demain désintéresser votre créancier, capital 
et intérêts ? 

— Bien entendu! 

— Comment s'appelle l’avoué qui vint au lit de 
miort de votre père? 

— Rufus Morely. 

— Tiens, tiens! je connais cet homme de bien, 
fit vivement Nick Carter. C'est un gaillard capable 
de tout, un avoué marron de la pire espèce, aussi. 
retors que peu scrupuleux... Drôle de choix... Et 


le conseil ordinaire de votre père, comment s'ap- 


pelle-t-il ? 

— Charles Benham: 

— Je le connais aussi. Un homme distingué, un 
des avoués de New-York qui jouissent justement de 
l'estime et de la considération générales. 

— Ah! Mr. Carter, je donnerais gros si, avec 
votre sagesse et votre perspicacité, vous trouviez le 
moyen de faire reconnaître les droits de ma femme! 
dit Roger Desmiond en soupirant. 

— Il faudra voir, dit pensivement le détective. 
Mais je crains bien que vous n'ayez perdu un temps 
précieux... Depuis combien de temps le jugement. pro- 
noncé contre. vous a-til pris force exécutoire? 

— Depuis presque trois ans, dit la jeune femme. 

— Bien. Je vais examiner de près cette affaire, 
et j'y reviendrai, dit Nick Carter. Aujourd'hui, je 
me bornerai, Mr. Desmond, à vous conseiller de ser- 
rer fortemient la bride à votre passion du jeu. 

Il se leva et prit congé du jeune couple, auquel 
il donna rendez-vous pour le lendemain matin, vers. 
dix heures, devant la maison de jeu, pour leur re- 
mettre l'argent qu'il y avait déposé. 


Comme al venait de quitter la maison de Mr, 
Desmond et s'apprêtait à tourner le coin de la plus 
prochaine rue, un homme surgit des ténèbres d’une 
porte cochère et l'aborda avec ces paroles: 

— Pardon, Mr. Carter. J'ai à vous dire un mot. 

Le détective, surpris, écarquilla les yeux et finit 
par reconnaître Robert Germon. 

NUE rencontre ne lui, causa aucun plaisir. 

— Voilà, dit Robert Pre 1l n'est Fee 
au monde qui ne finisse par se laisser acheter. Le 
‘tout est d'y mettre le PES n'est-ce pas, Mr. Car: 
ter? 


— Je ne comprends pas bien, dit le détective. 


qui était vraiment suffoqué par le ose et la gros: 
sièreté de son interlocuteur. 


— Je ne vous croyais pas l'esprit si oblus, dit 
Robert Germon d'un ton de persiflage. Raisonnons 
un peu, s’il vous plaît: en allant chercher mon beau: 
frère au tripot, vous vous êtes immiscé dans mes} 
affaires. Par vos soins, une somme, que Roger Des- 
mond aurait certainement perdue au jeu, se trouve 
_ déposée entre les mains de Dick Herrick, le tenan: 
cier de cet établissement. Cet homme est ma créa- 
ture dévoute, Eh bien! je voudrais pouvoir en dire 
autant de vous. C’est bien simple à comprendre, pour: 
tant!... Vous n’exercez pas votre profession pour des 
prunes, n'est-ce pas? Que ce soit l’un ou l’autre 
qui vous verse des honoraires pour faire ou ne pas 
faire ceci ou cela, peu vous importe, j'imagine, pour- 
vu qu'on vous en verse. Dites-moi donc ce qu'il 
faut que je vous donne pour vous faire abandonner 
la partie, et vous verrez si je marchande... 
= Nick Carter était devenu pâle. 

— Ah je commence à comprendre, dit-il d’une 
voix Ctouffée. Si je ne me trompe, vous me deman-: 
. dez combien j'exige pour vous laisser libre de ruiner 
votre demi-sœur et son mari? 

— C'est cela même, vieux Nick, dit Robert Ger- 
mon en ricanant, car il se croyait déjà sûr de son 
homme et n'avait pas démêlé dans la voix du détec- 
: tive l'accent de la colère. 

. — Eh bien! voilà ma réponse, vieux Bob! Cria 
Nick Carter. 
à Et son poing fermé s'abattit sur le visage du 
misérable. 
: La violence du coup précipita le politicien dans 
la boue, les quatre fers en l'air, tandis que Nick; 
encore tremblant d'indignation, continuait son che: 
min sans retourner la tête. ; 
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Pris au Piège. 


Nick Carter avait l'habitude de peser tous ses 
actes, et il était bien rare qu'il se laissât entraîner 
hors des limites d'une correction absolue et d'une 
politesse presque raffinée. Mais on n'est pas par- 
fait, et, cette fois, il n’avait pas résisté à la brusque 
impulsion de son tempérament, et il avait témoigné 
d'une manière frappante, — c’est le cas de le dire, — 
toute son indignation des offres honteuses que Ro- 
Pert Germion avait eu l'impudeur de lui faire à à brûle- 
pourpoint. 

Si juste que fût son acte, Nick Le regretta vite. 

— Ce coup de poing va me valoir la haine d'un 
des hommes politiques les plus influents de New- 
York, murmura-til avec humeur; et ce n’est pas ain- 
si que j'arriverai à servir les intérêts de mes clients. 
Mon vieux Nick, comme dit ce coquin, tu as encore 
un peu trop de salpêtre dans le sang; il faudra te 
purger avec quatre grains d'ellébore, gran 199 me 
tu es! 

Le lendemain matin, à l'heure convenus, il se 
rendit devant le tripot, où le jeune couple V'atfens 
dait avec impatience. 

— Mr. Carter, lui dit Mr. Desmond ken allant vive- 
ment à sa rencontre, voudriez-vous avoir l'obligeance 


de vous rendre seul chez Herrick pour lui réclamer 


l'argent? Il me semble que je n'en ai pas le droit. 
Ce que j'ai perdu au jeu ne m’appartient pas, en 
réalité; et, si je n'avais absolument besoin de cette 
somme pour sauver de la misère, peut-être de pis, 
toute ma famille, je n’oserais jamais. 

— Je me mets bien à votre place et comprends 
vos scrupules, dit le détective avec un bon sourire. 
Attendez-moi ici; je vais chercher l'argent, 

Dès que Nick se fut nommé, on l'introduisit dans 
le cabinet du maître de la maison, qui le salua 
avec empressement, ouvrit aussitôt son coffre-fort et 
en tira l'enveloppe qui contenait les 4300 dollars. 

Le détective vérifia rapidement la somme et se 
déclara satisfait. es 

Comme il se disposait à rejoindre fé Desmond, 
Herrick le retint; sa figure était grave; il paraissait 
en proie à une émotion peu ordinaire chez ces sortes 
de gens. 

— Un mot avant de vous laisser partir, Mr. Gr 
ter, dit-il. Permettez-moi de vous affirmer que si j'a: 
vais su ce que je sais, je n'aurais pas permis à 
Mr. Desmond de fréquenter ma maison, ni de jouer 
thez moi; et votre intervention n'aurait pas été né: 
cessaire pour m’amener à lui restituer la somme qu'il 
avait perdue. Je n'ai pas besoin de vous dire toutes 


x 


les raisons qui m'auraient poussé à agir ainsi, dans 
l'intérêt même de mon établissement; vous les con: 
naissez, Je m'en suis aperçu quand vous m'avez posé 
votre ultimatum, Mais je vous affirme que c'est moins 
à vos mienaces que j'ai cédé qu'à un sentiment d'hu: 
manité. La vérité, — que j'ignorais, — c'est que 
certaines gens avaient intérêt à ruiner Mr. pre 
jusqu'au dernier centime.. 

— Qui sont ces gens ? demanda vivement le dé: 
tective. 

— Il est inutile de vous le dire, puisque leur vilain 
projet a échoué. J'achève, Mr. Carter. Vous êtes 
un homme que j'estime et respecte. Hier soir, votre 


conduite à mon égard a été celle d’un vrai gentlex 


man, et je désire ne pas me trouver en reste aved 
vous. C'est pourquoi je me fais un devoir de vous 
prévenir que votre attitude vous a attiré un dan- 
gereux ennemi, d'autant plus dangereux qu'il est aussi 
influent que vindicatif. 

— Vous voulez parler de Rob... 

— Chut! au nom du Ciel, Mr. Carter, taisezx 
vous! murmura Herrick avec un geste dé supplica: 
tion. Ne faisons pas de personnalités! Contentez- 
vous de vous tenir sur vos gardes, de vous méfier 
de cet homme dont le nom n'a pas été prononcé. 
Ja vous le répète, il est tout-puissant à New-York 
et dispose d'innombrables ressources, qu'on ne peut 
pas même soupçonner.. S'il veut se débarrasser de 
quelqu'un, il le peut facilement, avec le concours 
de bras invisibles, et, Certes, personne ne se dou: 
terait d'où le coup est parti... Enfin, Mr. Carter, 
voilà (ce que j'avais à vous dire. 

— Et je vous en remercie bien sincèrement, Mr. 
Herrick, Je tiendrai compte de vos conseils, et si 
jamais l’occasion se présente pour moi de vous prou: 
ver ma reconnaissance, croyez que j'en serai heureux, 

Et Nick serra la main du maître du tripot et 
prit congé de lui et de son établissement. 

Deux secondes plus tard le détective glissait dans 
la main de Mrs. Desmond la précieuse enveloppe. 

Il ne put s'empêcher de sourire en voyant la 
hâte avec laquelle la jeune femme reprenait posses: 
sion de l'argent qu'elle avait cru perdu. 

— Mr. Carter, balbutia-t-ella timidement, nous se- 
rions bien heureux, Roger et moi, de pouvoir vous 
dédommager de la peine que vous avez prise et de 
reconnaître le service que vous nous avez rendu... 
Mais...; malheureusement...nous ne sommes guère en! 
fonds. Je vous ai dit que ces 4300 dollars, des: 
tinés à payer notre créancier, sont tout ce que nous 
possédons. 

— Ne vous préoccupez pas de cele, Madame, à ré: 
pondit Nick avec un bon sourire. Ce n'est pas la 
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paille de son demi-frère… 


RAS PIE À) MENT à € * Te re + Sa TL 
question d'argent qui m'a incité à m'occuper de vo- 


tre affaire. Puis-je vous être encore utile à quel- 
que chose ? 

Les deux jeunes gens se regardèrent d'un air 
embarrassé. | 


— Oui, osa enfin avouer Roger Desmond. Ma 
femme est très inquiète... Elle n'ose se rendre seule 
chez Peter Dolman, notre créancier et l’homme de 
Elle ne peut s'empêcher 
de craindre que cet homme ne s'ingénie à nous du 
per ou à nous créer des difficultés nouvelles. 

— Je vous accompagnerai très volontiers, décla- 
ra le détective. Laissez-moi seulement prévenir mes 
gens par téléphone. 

Il entra dans le plus proche bureau téléphoni- 
que et invila son cousin Chick à se rendre avec 
Patsy à la maison où Dolman avait établi son agence. 
Là, ils se renseigneraient sur le compte de cet in- 
dividu et verraient s'il y avait lieu de le filer. 

Le bureau de Dolman était situé dans la Qua- 
torzième Rue, à l'est de la Quatrième Avenue. 

Peter Dolman présentait l'aspect d’une brute ar- 
rogante et hargneuse, à la figure palibulaire, aux 
yeux féroces et injectés de sang. 

L'arrivée du célèbre détective, qu'il reconnu im- 
médiatement, parut tout d’abord l'inquiéter d’une fa- 
çon peu ordinaire, Mais, s’imaginant que les Des- 
mond n'étaient pas en mesure de lui payer toute 
sa créance, et qu'ils avaient amené avec eux le dé- 
tective pour tenter une pression sur lui, il redevint 
aussitôt grossier et brutal, comme si Nick n'eût pas 
été là. 

— Vous auriez bien pu ne pas amener dans mon 
bureau des gens qui n’ont rien à voir à nos affaires, 
dit-il à la jeune femme d’un ton brusque. Vous sa 
vez bien qu'il faut payer votre dette aujourd'hui 
même; faute de quoi, c’est bien simple, la baraque 
est mise aux enchères. Je n’ai rien de plus à vous 
dire... Si vous n'avez pas l'argent, vous n'avez qu'a 
prendre la porte... Je suis occupé. 

Nick intervint en souriant; il avait deviné l’ar- 
rière-pensée de Dolman et la raison de cette inso: 
lente entrée en matière. re 

— J'espère bien, Mr. Dolman, dit-il à à l'usurier, 
que vous n'êtes pas toujours aussi désagréable aved 
vos clients? 

— Désagréable ?...gromimela Dolman en le regar- 
dant de travers. On voit bien que vous ne savez 
pas de quoi vous parlez. Vous n'êtes pas habitué 
aux affaires. Ces gens-là viennent à tout bout de 
champ pour emprunter de l'argent. On est pressé, 
on ne sait où donner de la tête, on n’a seulement | 
pas le temps de s'assurer des garanties séricuses; 
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et on les croit sur parole quand ils jurent de vous 
payer... Mais, au moment du remboursement, plus 
personnel... Ües gentlemen et ladies sont beaucoup 
moins empressés à venir nous relancer. Ils ont re- 
cours à toutes sortes de mauvais prétextes pour ajour- 
ner le paioment, et ils oublient même volontiers de 
_ s'acquitter des intérêts... On n’est pourtant pas dans 
les affaires pour son plaisir, et ce n'est pas l'amour 
du prochain qui peut pe quelqu'un à prêter sur 
hypothèques! 
È —Sûrement non, approuva le détective avec un 
- beau calme, Mrs. Desmond ne vous a donc pas payé 
_les intérêts de sa dette? A combien se montent les 
arrérages qui vous sont dûs ? 
F — À combhien?...s’écria Dolman en tapant ragou- 
sement sur un grand-livre qui se trouvait devant lui. 
… Vingt-quatre dollars de l’année dernière, sans compter 
quatre dollars de l'exercice précédent 


— Oh! par exemple! ce n'est pas vrail protesta 
la jeune femme, Ces vingt-huit dollars, je vous les 
ai versés il y a un an! 
— Làl...vous voyez bien! dit Dolman au détec: 
tive avec une grimace de dégoût. Il faut toujours 
se chamailler. Cette femme a le front de prétendre 
qu’elle m'a payé. Elle à sans doute rêvé qu’elle avait 
l'intention de le faire... De la monnaie de singe, 
oui, tant qu'on en veutl 
Roger Desmond, exaspéré, faisait mine de vou- 
loir sauter à la gorge du prêteur. Un signe du dé- 
ective lui imposa le calme et le silence. 
... — Entendons-nous, Mr. Dolman, fit-il froidement. 
La dette échoit aujourd’hui, n’est-ce:pas? à combien 
se monte-t-elle au juste? 
Dolman prit un grand-livre et indiqua le compte. 
— Voyez vous-même ce qui est marqué: exacte- 
ment quatre mille dollars. 

— — les intérêts pour l’année dernière se mon: 
ent à 

= ne cent quarante dollars, à six pour cent. 

— Et vous réclamez en outre vingt-huit dollars 
de reste dû? 
— Bien sûr que je les réclame, dit grossièrement 
Dolman, et je les aurai, ou bien. 
— Et si on vous donne cette: A vous vous 
_éclarerez satisfait ? 
— Certainement. Ces 4268 dollars couvrent la 
dette ct les arrérages, intérêts compris. 
Pendant que Nick posait toutes ces questions, 


de cacher son dégoût et son indignation, il le pré: 
senta à l’homme d'affaires. 

— Mr. Dolman, ditil avec calme, voilà une quit- 
tance signce de vous et prouvant que vous avez 


- Roger avait tiré de sa poche un papier, et, s’efforçant 


reçu l’an dernier les re dollars que vous ré: 
clamez. = 

— Bah! bah! je ne sais de quoi vous voulez 
parler! Ce ne peut-être qu'un fauxl!...répliqua Dol- 
man en regardant le jeune homme du haut de sa 
grandeur. Mes livres sont admirablement tenus, et 
je vous défie d'y trouver la mention de cette pré: 
tendue quittance. 

Et, tout en parlant, il tentait d’arracher le pa: 
pier des mains de Desmond. 

Mais Nick Carter prévint ce geste et saisit le 
document. 

— Tout doux, Mr. Donahuel...je vous demande 
pardon, Mr. Dolman... C'est un vilain mot que ce- 
lui de faux, et ce ne serait vraiment pas à vous 
de parler de ces choses! 

Au nom de Donahue, échappé comme par ha- 
sard au détective, l’homme d’affaires devint blême, 
et son visage exprima la consternation et la terreur, 

Nick Carter ne le quittait pas du regard. Il se 
félicita intérieurement de son flair; il savait mainte- 
nant à coup sûr ce dont il ne faisait que se douter 
l'instant d’auparavant. 

— Voyons, causons raison! fit le détective après 
avoir soigneusement examiné la quittance qu'il avait 
dans les mains. La différence n'est guère impor- 
tante, s’il ne s’agit que de vinglt-huit malheureux dol- 
lars, et je ne pense pas, étant donné l'existence 
de ce reçu, que vous vouliez courir les risques d’un 
procès. 

Le ton doucereux du détective parvint à rassurer 
presque complètement l’usurier. Il pensa qu'il s’é: 
tait effrayé à tort et répondit d'une voix rogue: 

— Avec ou sans procès, je veux être payé jus: 
qu'au dernier centime; je ne sors pas de là! Ou 
bien ce sera la banqueroute et la vente aux en4 
chères de la petite maison. 

Nick Carter se tourna vers Mrs. Desmond. 

— Payez, Madame, ditil, et ne nous abaissons 
pas à discuter plus longtemps avec un individu de 
cette espèce. Quant aux vingt-huit dollars que vous 
ne devez pas, je saurai bien vous les faire recouvrer 
un jour ou l’autre. 

— Comment, me payer? Vous voulez payer ?.… 
Vous pouvez payer ?...s’exclama le digne Mr. Dolman 
en écarquillant ses yeux d'oiseau de proie. Ah! mais, : 
un instant!...je n'accepte pas celal 

— Qu'est-ce que vous n'acceptez pas? demanda 
le détective avec une amabilité railleuse. Vous êtes 
wraiment trop bon, Mr. Dolman, et je crois que nous 
pourrons nous entendre comme de vieux amis. Dé- 


clarez-vous devant moi que vous ne consentez à rece- 
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voir aucun argent de Mrs. Desmond, parce que vous 
considérez sa dette comme acquittée? 

— Eh! je serais devénu fou si je faisais pareille 
chose! bégaya le misérable Dolman, avec la mine 
d’un renard pris au piège par une poule. Il faut na- 
turellement qu’elle paie, si elle le peut. Mais elle 
ne peut pas, voyons. ou bien alors je n’y comprends 
goutte. On m'a affirmé qu'elle n’était pas en mesure 
de faire honneur à ses engagements. 

Dolman, absolument déconcerté, ne savait où don: 
ner de la tête. 

— Mais... mais. continua-t-il, c’est tout à fait 
contre mes instructions... et je ne sais... si je... 

— Allons! jinterrompit sèchement le détective, 
assez de paroles, Dolman! Vous êtes un affreux co- 
quin, et ce n’est pas la première fois que j'ai affaire 
à vous. Il y a déjà pas mal d'années, nous avons eu 
maille à partir ensemble, alors que vous vous appeliez 
Donahue, et que vous travailliez à la falsification 
des billets de banque, chèques, traites et autres pa: 
piers de ce genre. Vous êtes une canaille de la plus 
belle eau, comme votre chef de file, d’ailleurs ; car vous 
n'êtes même pas capable d'agir par vous-même; vous 
êtes comme ces serins qui sautillent sur l'air qu'on 
leur siffle... C'est moi qui mène la danse, maintek 
nant! 

— Je n'ai d'ordres à recevoir de personne, et je 
n’en reçois de personne, entendez-vous! cria Dolman, 
exaspéré. Si vous êtes venu pour m’injurier, Mr. Carter, 
vous pouvez sortir. Qu'est-ce que vous venez faire 
ici, après tout? En supposant même que je me sois 
appelé Donahue et que j'aie fait autrefois des faux, 
du moment que ma peine a été accomplie régulière- 
ment, ça ne vous regarde plus. Mais ce n’est pas vrai, 
d’ailleurs: je m'appelle Dolman, et n'ai été de ma 
vie condamné aux travaux forcés. . Quant au paiement 
de Mrs. Desmond, je ne l’accepterai que si elle me 
prouve que l'argent a été acquis honnêtement, là! 

La patience du détective était décidément à bout. 

Il alla se planter debout, à côté de Dolman. 

— En voilà assez, vous dis-je, coquin, reprit-il 
de sa voix sévère. Vous venez de vous livrer vous: 
même, et maintenant, vous allez marcher droit, ou c’est 
à moi que vous aurez affaire! 

Quand Nick prenait un air irrité, il n'avait 
pas précisément l'air tendre, et Dolman, terrori- 
sé, n’osa pas résister davantage. Il ouvrit un tiroir, 
prit le titre de la dette qu'il tendit au détective et délivra 
une quittance en règle constatant qu'il avait été rem- 
boursé intégralement. Nick lut soigneusement le pa 
pier et le donna à Mrs. Desmond. 

— Avec cela, vous pouvez rentrer chez vous le 
cœur léger, ditil en souriant au jeune couple. Vous 


êtes de nouveau propriétaires de votre jolie maison: 
nette, et personne, pas même votre demi-frère, ne 
peut désormais vous créer le moindre ennui à ce su-. 
jet. 

Le détective et le jeune couple, qui ne savait com: 
ment lui exprimer sa reconnaissance, se disposèrent 
à quitter ensemble le bureau de l’usurier. 

Dolman écumait de rage. Prudemment retranché 
de J’autie côté de son secrétaire, il ne put se tenir 
de trier d’une voix menaçante: 

— Patience, Mr. Carter! vous avez la première. 
manche, mais vous me le paierez cher! 

— À six pour cent, n'est-ce pas? répondit le dé- 
tective en haussant les épaules. Vous voyez que je 
sais vos tarifs, homme de cœur. Mais ne vous réjouis- 
sez pas trop tôt, je n'ai pas peur de vous. J'ai eu 
l'honneur d’en dire autant, la nuit dernière, à votre 
digne seigneur, Robert Germon... Saluez-le bien de 
ma part, quand vous le rencontrerez, et dites-lui que 
je suis bien aise d'avoir fait la connaissance de deux 
canailles de votre acabit! 


L'Attentat. 


Pendant que Nick Carter et les Desmond étaient 
encore chez Dolman, Chick et Patsy étaient accourus 
au rendez-vous assigné par le maître. 

Chick, qui représentait dans la société Carter la 
prudence et la sagesse unies au courage le plus än- 
domptable, avait sérieusement chapitré Patsy, que son 
extrême jeunesse -— jl avait à peine dix-huit ans — et 
sa joyeuse humeur, qu'il tenait de son origine irlan- 
daise, cntraînaient parfois à commettre des impru- 
dences touchant à la folie. : 

— Attention, gamin! lui avait-il dit. Il s'agit de 
veiller à la sécurité du patron et peut-être de défen- 
dre sa vie. Il ne faut pas nous faire reconnaitre. Je 
t'engage donc, mion garçon, à choisir dans ton arsenal 
le plus beau déguisement que tu pourras trouver. 
J'en vais, d’ailleurs, faire autant. 

— Bien, dit Patsy. Tu vas voir ça, mon vieux! 
Ce ne sera pas long. = 

Quelques minutes après, un Chick et un Patsy 
complètement méconnaissables sortaient de leur do- 
micile et se dirigeaient vers la maison de l’usurier. … 
Ils s'étaient travestis avec un art si merveilleux que 
même l'œil exercé de Nick aurait eu de la peine à les 
reconnaître; cette idée enchantait Patsy, qui se se 
rait volontiers livré à des gambades de joie au milieu 


de la chaussée, si Chick n'avait retenu sa juvénile 

ardeur. 

2 Ils venaient de se poster dans le voisinage de la 

maison à surveiller lorsque Patsy poussa du coude 

j son camarade en lui désignant un homme, déguisé lui 
aussi, mais d’une façon grossière et maladroite, et 
qui semblait avoir le même objet d'observation que 

les deux détectives. 


Ils l'épièrent quelques instants et tombèrent 


rien à voir à la visite de Nick chez l’usurier. 

Mais, deux ou trois minutes après, l’homme en 
question se précipita à la rencontre d’un gentleman 
plus âgé, qui se dirigeait vers le bureau de Dolman. 

Ce nouveau venu, l'air hautain et cassant, portait 
__ sur son visage hâlé l'expression d’une volonté obstinée; 
ses yeux gris d'acier, durs et froids, disaient l’éner: 
gie sans scrupules de l’homme habitué à faire tout 
plier sous son caprice. 

. Il fit un geste de surprise en voyant l'individu 
- déguisé venir à lui. Il était érident qu’il ne le recon: 
naissait pas. 
; Une rapide explication eut lieu, qui dissipa, sans 
doute, le malentendu, car les deux détectives, qui 
s'étaient mis aux écoutes, purent saisir ce fragment 
de cenversation: 

— Pourquoi flânes-tu par ici? demandait le gent- 
 leman. 

— Il est là dedans! chuchota l’homme déguisé, 

— Qui donc? 

— Nick Carter, Monsieur. 

— Diable!...et qu'est-ce qui l'amène? 

— Il accompagne Mr. et Mrs. Desmond. 

— Et il est entré au bureau de Dolman? 

.— Oui. 

— Que la peste l'étouffe! gronda le gentleman. 
Voilà qu'il se remet de la partiel Il faut à tout 
prix réduire ce gaillard-là à l'impuissance. 

— Vous n'avez qu'un mot à dire, Monsieur, et 
on lui fera son affaire, murmura l'homme d’un air 
soumis, 

Le gentleman hocha la tête et eue un mo: 
ment. 

— Ma foi! ditil, je crois qu'il vaut mieux ne 
pas me montrer. Quant à à toi, tâche de filer ce satané 
Nick; observe bien tous ses faits et gestes, puis tu 


structions. 
Sur ce, il rebroussa chemin et remonta en sens 
inverse la Quatrième Avenue. 

Peu après, Nick Carter et ses protégés sortaient 
du bureau de l'homme d'affaires. 


d'accord que ce louche individu n'avait, sans doute, 


_viendras me retrouver, pour recevoir de nouvelles in+ 
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Il resta quelques minutes sur le trottoir à causer 
avec les Desmond, Cela-suffit à Chick pour lui signaler 
sa présence par un signe imperceptible, en même 
temps qu'il lui faisait comprendre qu'un individu posté 
près d'eux se disposait à le filer. 

Sans en avoir l'air, Nick explora de l'œil les alen- 


ours. Son regard de lynx n'eut pas de peine à décou- 


vrir l’homme suspect annoncé par Chick. 

Il fit alors comprendre à ses aides, par cette sorte 
de télégraphie optique connue d'eux seuls, qu'ils de- 
vaient filer l’individu avec un soin tout particulier. 

Puis il se sépara des Desmond et prit la direction 
de la Treizième Rue. 

L'homme déguisé lui emboîta le pas immédiate- 
ment. 

Averti de ses intentions, Nick ne chercha pas le 
mioins du monde à lui rendre la tâche difficile; il 
se mit à marcher d’un pas de flâneur et d'indifférent, 
avec si peu de malice apparente-qu'un enfant n’eût pas 
été emharrassé de le suivre, 

Par contre, Chick et Patsy organisèrent leur fila- 
ture avec des précautions et des ruses d’Apaches. 

— Chick, dit tout à coup le jeune Irlandais, au 
Bout de quelques pas, ou je me trompe fort, ou le chef 
a une idée de derrière la tête. Haut la patte, mon 
vieux! Il nous faut traquer de plus près ce vilain gi- 
bier. 

— Tu as peut-être raison, cadet, répliqua Chick. 

Ils avancèrent donc plus rapidement et atteigni- 
rent le coin de la Onzième Rue juste à temps pour 
voir le détective se retourner brusquement et rat- 
{traper en quelques bonds l’espion, qui tentait de pren- 
dre la fuite. 

L'individu fit de vains efforts pour se dégager 
de l'étreinte du détective. Nick le tenait par ses vê- 
tements, à la poitrine, et le laissait se débattre au 
bout de son bras nerveux, comme un goujon au bout 
d'une ligne. 

À cette heure, les rues de New-York sont fort 
animées, et cet incident, survenu dans l’une des prin- 
cipales artères de la ville, ne manqua pas de faire 
sensation. En ‘un clin d'œil, une foule se rassembla 
autour des deux hommes, et les lazzis de pleuvoir 
comme grêle sur l’infortuné gredin, qui’ continuait 
ses gambades et ses contorsions. 

Chick et Patsy s'étaient glissés au premier rang 


_ des curieux et restaient là en bons badauds, les mains 


dans les poches et la bouche largement ouverte par 
un rire que les autres spectateurs auraient pu, en s'y 
trompant fort, qualifier de niais. 

Cependant, Nick examinait attentivement le pri- 
sonnier qui s’agitait au bout de son bras. 
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Tout à coup, il arracha d'un geste brutal le cha: 
peau du triste sire, dont la perruque et la faussa 
barbe accompagnèrent le couvre-chef. 

— Tiens] tiens! voilà mon bon ami Conkey Le: 
wis! dit en riant le détective, qui maintenait tou: 
jours solidement le gars. 

«Je te conseille d'abandonner ce nouveau métier, 
mion vicux Conkey. Comme détective amateur, tu me 
parais ne faire qu’ une détestable mazette! 

Un éclat de rire, que seul Conkey ne partageait 
pas,- accueillit la boutade de Nick Carter. 

Un policeman avait aperçu le rassemblement. Il 
se fraya un passage à travers la foule et se trouva 
nez à nez avec le détective et son prisonnier. 

_ Puis- je vous être utile, Mr. Core Vemendae 
ue 

— Un accident à celte chiffe mere? répon:- 
dit gaîment le détective. Ma foi, oui ; il lui est arrivé un 
léger accident. C'est un voyou des quartiers de l’est, 
qui répond au joli nom! de Conkey Lewis, et qui a eu 
l'impertinence de vouloir me filer. sous un déguise: 
ment assez mal réussi d’ailleurs, et dont vous pouvez 
voir les débris par terre. 

I montrait la perruque et la fausse barbe de 
Conkey. 

— Fautil l’appréhender? demanda le policeman, 

— Eh, non! ce serait lui faire trop d'honneur, 
Le mieux est de le laisser décamper.…. 

Lorsque Conkey, qui craignait d’être arrêté et emk 
mené en prison, entendit ces dernières paroles, il res- 
pira plüs librement, recouvra comme par magie l’u- 
sage de la langue et se mit à invectiver Nick Carter 
en termes aussi énergiques que bien choisis. Mais, 
comme le policeman menaçait de le caresser avec 
le bâton dont sont munis les agents new-yorkais, 
le gredin lâcha pied et détala avec une telle rapidité 
que la foule, éclatant de rire, salua son départ d’un 
retentissant hourra. 

A la gaîté bruyante de la foule se mêla un ‘coup 
de sifflet strident sorti des lèvres de Nick Carter, 
Chick et Patsy s’arrangèrent immédiatement pour le 
rejoindre sans attirer l'attention des badauds. 

— Vous faites bien de vous trouver là, mur- 
mura le détective sans paraître leur adresser la parole. 


Ton homme court là-bas, cadet. Du jarret et ouvre 


l'œil! 
— Bien! dit Paisy à mi-voix. Conkey Lewis! 
Et il se précipita sur les talons du fugitif. 
— S$ais-tu pourquoi ce gredin s’est mis à te filer? 
demanda Chick. 
— Je suppose que Robert Germon l'aura lancé sur 
ma piste, répondit le détective. 


Puis, remarquant la mine ahurie de son cousin, 
il ajouta: 

— C'est vrai, tu n'es pas au courant. Je vais te 
raconter ce qui m'est arrivé depuis hier au soir, d’au- 
tant plus que je prévois pour nous tous une affaire 
qui nous. fera honneur, si elle continue comme elle 
a commencé. ee 

Chick prèta une oreille attentive au récit de l'a 
venture. a 

— Mais alors, s'écria- Ot l’homme que nous avons 
vu parler à Conkey Lewis est sans doute Robert Ger- 
mon en personne! ? 

Ce fut au tour de Nick d'écarquiller les yeux. 
Dès que Chick lui eut fait son rapport, il done 
la tête et dit: 

— Tu as raison, ce gentleman ne pouvait être 
que Robert Germon. 

— Prends garde à toi, cousin, il a promis de te 
réduire à l'impuissance. \ 

— Je ne me fais aucune illusion sur ses inten: 


tions à mon égard, prononça Nick avec une belle … 


insouciance. 

— Hum! ne le prends pas trop à la légère... 
il a une sale tête, cet homme-là; il pourrait bien té 
jouer un vilain tour. AE) 

—, H en est fort capable, en effet. Mais je ne 
crois pas avoir à craindre grand'chose de lui. 

— Îl n’en est pas moins certain que Conkey Le- 
wis fait partie d'une bande très dangereuse! dit Chick, 
devenu soucicux. . 

— Je m'en doutais, mais je n'avais aucune donnée 
sérieuse. Tu es donc mieux renseigné que moi? 
Explique-toi. Je suis tout orcilles. 


— Voilà. C’est une bande de chenapans capables ae 


de tout, depuis le cambriolage jusqu'au crime prémé- : 
dité. À l'heure qu'il est, trois de ces gars-là sont 


incarcérés à Sing-Sing, sous l’inculpation d’assassinat, 
et précédemment deux d’entre les plus entreprenants 
ont expié leurs crimes sur le fauteuil électrique. Le 


chef de toute cette racaille $e nomme Butt Haliday ; et il 


n'est pas facile à pincer, car il est protégé par de 
puissantes personnalités politiques. 

— Oui, cela ne m'étonne pas. Maudite politique! 
fit avec humeur le détective. L’agitation continuelle 
des élections fait le jeu de toute cette canaille, et 
l'on se sert d'eux comme d'instruments de propagande 
au lieu de les livrer à la justice... Ça fait pitié! 


Sais-tu où se trouve le repaire de la bande? i 


— Oui; sur les bords d'East-River, tout près de à 
Pike Street, Mais, toutes les nuits, ils envahissent  … 


Bowery. C'est leur grand champ d'opérations. 


: 
— Voyons, Robert Germion a-til carrément chargé 


ce Conkey Lewis de se débarrasser de moi? 


— Non. Conkey s'est tout simplement mis aux 
— ordres du gentleman, disant que sur un mot de lui 
_ on te ferait ton affaire. 


tective réfléchissait. 
— Ce Germon est certainement un homme dan- 
 gereux, rcprit-il pensivement. Tu sais qu'il est aussi 
en relations avec celle belle canaille de Dolman. 

— Doiman? Oui, je sais qu'ils sont bien ensem- 
ble... Mais je ne sais au juste ce qu'est ce Dolman, 
que tu qualifies si flatteusement. 

— Un prêteur sur gages et un usurier, très pro- 
bablement l'homme de paille ‘de Germon; car celui-ci 
ne veut pas que son nom paraisse dans ces sales af- 
faires. Ce Dolman s'appelait autrefois Donahue; il 
était passé maître en l'art de falsifier les chèques. 
Il y à une dizaine d'années, on parvint à le pincer, et 
_ il passa en Justice, Mais il fit le jeu du ministère pu- 
blic en dénonçant ses complices, et il s’en est tiré 
_ avec une peine légère, tandis que les co-inculpés 
étaient condamnés aux travaux forcés... Tu ne te 
souviens pas de cette histoire-là? Tu étais trop jeune 
au moment du jugement; mais tu peux te rappeler 
qu'un des anciens complices de Donahue, à peine 
libéré de sa peine, s'est empressé de lui prouver 
sa reconnaissance en Jui donnant un coup de couteau 
dans le côté. 

- — Ah! oui, en He je me souviens de cette 
_ affaire. 

— C'est là, on i le dire, une société choisie, 
murmura Nick. À nous donc de surveiller de près tout 
ce monde-là. Tu feras bien de te renseigner à fond 
sur les tenants et aboutissants de Robert Germon. 

à — Avec plaisir. Mais toi, Nick, que vas-tu faire 
_ pendant ce temps. 

— Je vais aller voir l'avoué Charles Benhami 
Il a été chargé pendant longtemps des intérêts du 
_ vieux Germon. C'est lui qui avait rédigé le testament 

resté sans signalurc. 

JLà-dessus, les deux détectives se séparèrent. 

Nick s’avança sur le bord du trottoir pour voir 
s'il ne venait pas de tramway. 

Chick avait pris lentement le &iemin de la Qua- 
torzième Rue. 

Parvenu à peu près au milieu du premier bloc 

de maisons, il lui vint tout à coup à l'idée qu'il 
avait oublié de demander un renseignement à son 
cousin. Vivement, il tourna la tête et regarda du 
côté où il l'avait laissé. 
Nick était encore à la même place, attendant tou- 
jours le tramway. Chick se disposait à le rejoindre, 
lorsqu'il le vit tout à coup s’abattre comme une: 
masse sur le 5ol, la face en avant. 


Tout en continuant son chemin avec Chick, le dé- 
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Chick bondit comme un tigre pour porter secours à 
son cousin et vint s'agenouiller près de lui. 

Tout de suite, ses yeux tombèrent sur un petit 
projectile en laiton de forme conique, dont l'extrémité 
postérieure était garnie d'une plumie, à la manière 
des flèches empannées. 

Cet étrange objet avait roulé le long du dos de 


Nick et avait vraisemblablement provoqué la chute 


du détective. Chick le fit vivement disparaître dans 
sa poche. 

Puis, d'un puissant effort, il souleva en ses bras 
le maître privé de connaissance, et il examina anxi- 
eusement son visage blème et décomposé. 

Nick semiblait anéanti. Le jeune détective appuya 
sur le cœur de son cousin sa main tremblante et 
sentit avec joie le cœur battre faiblement. : 

— Dieu merci, il vit! ditil avec un soupir de 
soulagement. 

Cependant quelques passants s'étaient approchés, 
tout inquiets, et s’informaient de ce qui était arrivé. 

— Que quelqu'un de vous aille me chercher un 
peu d'eau fraîche et une éponge, s'il vous plaît! 
s'écria Chick. 

Nick s'était fendu le menton contre l’arête du 
trottoir, et, comme sa tête se renversait en arrière, 
le sang coulait abondamment sur son visage et se 
coagulait dans ses cheveux. 

Chick se hâta de le transporter dans l'entrée 
d'une maison voisine, et, dès qu’on eut apporté l’eau 
et l'éponge demandées, il baigna avec d’infinies pré- 
cautions le visage du blessé. 

Une passante charitable, tirant de son petit sac 
un flacon de sels, le tendit au jeune détective. 

Chick la.remercia du regard et mit le flacon 
sous les narines de son cousin toujours inerte. Les 
fortes émanations de l’ammoniaque firent aussitôt leur 
effet. 

Nick ouvrit les yeux. Il resta comme frappé de 
stupeur pendant quelques instants, et Chick commen- 
çait à s'inquiéter sérieusement, lorsqu’enfin il éternua 
à plusieurs reprises, se mit sur son séant et reprit 
définitivement connaissance. : 

— Que m'estil donc arrivé? demanda-t:il. Il me 
semble que j'ai reçu un coup sur la nuque. 

Sa voix était encore bjen faible; mais, avec l’aide 


. de Chick, il put se mettre debout et s’adossa à la 


muraille. 

Le jeune détective alla vivement ramasser le cha- 
peau, resté à la place où il avait roulé. Le bord et 
la coiffe du couvre-chef étaient percés comme par une 
balle, 

— Ah! cousin, dit Chick en le lui rapportant, tu 
m'as fait une belle peur! 
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Le détective, touché de l'émotion de son lieute: 
nant, sourit et lui serra affectueusement la main, 

— Ce n’est pas grand’chose, Chick, déclara-tl. 
J'ai donné du menton contre le tranchant du trottoir, 
et c’est cela qui m'a fait perdre connaissance. Mais, 
auparavant, j'avais reçu sur la tête un coup dont 
la violence a causé ma chute. 

‘Un jeune garçon, qui avait été témioin de l'accident, 
s’avança et dit au détective: 

— J'étais juste en face de vous quand vous avez 
voulu traverser la chaussée, m'sieu. Voyez-vous là-bas 
la grande boîte à ordures devant la maison du coin ?.. 
J'ai très bien vu un jeune homme qui avait l'air de se 
iissimuler derrière... Lorsque vous êtes tombé, il à 
quitté vivement sa cachette et s'est sauvé à fond 
de train par la Onzième Rue. Je n’en jurerais pas, 
mais il m’a bien semblé qu'il tenait un pistolet à la 
main. 

— Dites-moi, mon garçon, demanda Chick avec 
empressement, avez-vous entendu ‘un coup de feu? 

— Sûrement non, affirma le gamin. 

— Ni moi non plus, je n'ai absolument rien en- 
fendu, dit Nick Carter. 

Chick se rappela tout à coup son étrange trouvaille. 

Il se fouilla précipitamment, prit dans sa poche 
le petit projectile conique et le fit passer facilement 
dans les trous du chapeau. | 

— Nous y sommes! s'écria-til. C'est avec un 
pistolet à vent qu'on à tiré sur toi. Voilà le projec- 
tile! 

Nick lui prit des mains le minuscule objet, qu'il 
examina soigneusement. 

— C'est pourtant vrai, dit-il pensivement. L’au- 
teur de l'attentat m'a visé à la tête, preuve qu'il en 
voulait à ma vie. Les bords rigides de mon cha- 
peau ont amorti la force de pénétration du projectile. 

— Il a voulu te mettre hors de combat, Nick; 
il l'avait dit! s'écria Chick avec une rage sourde. 

— Oui, mais il a raté son coup. Il ne me reste 
maintenant qu'à acheter un autre chapeau, dit le 
détective sans rien perdre de son admirable sang- 
froid. 

— En effet, c'est nécessaire. . Mais maintenant, 
mon Maître, que tu le veuilles ou non, je m'attache à 
tes pas, et rien ne me fera te quitter d’une Seméllé, dit 
Chick d'un ton catégorique. Prends-en ton parti. 


Patsy se rencontre avec Germon. 


Chick était persuadé que la responsabilité de l'at- 
tentat dirigé contre son cousin incombait tout entière 
à Robert Germon. 


Conkey Lewis ne pouvait être mis en cause; il 


était filé par Patsy, et, comme le jeune Irlandais, au 
moment de la chute de Nick, n'avait pas donné signe 
de vie, sûrement ce gredin l'avait emmené à sa suite 
dans un autre quartier. 

: Conkey n’était donc pas coupable de cette tenta- 
tive criminelle qui aurait pu avoir des conséquences 
si fâcheuses. 

Nick n'était pas aussi affirmatif que son cousin. 
Un homme comme lui avait une foule d’ennemis et 
d'adversaires ; à son avis, il se pouvait très bien qu’un 
de ceux-ci eût essayé de se venger, sans que Germon 
fût mêlé le moins du monde à l'affaire. 

— L'essentiel est que le coquin, tout en atteignant 
son but, n’ait pas obtenu le résultat souhaité, dit-il 
en riant. Je ne crois pas, d’ailleurs, qu'on renou- 
velle cet attentat, 

— Espérons-le; dans tous les cas, je ne te lâche 
plus d’un cran, même si tu me donnes mes huit 
jours! répondit Chick d’un ton si résolu que le détec- 
tive renonça à lui fausser compagnie. 

Ils se rendirent donc ensemble au cabinet de 
l'avoué Charles Benhami 


Les deux détectives ne s'étaient pas trompés en 
croyant Conkey Lewis innocent personnellement de 
la tentative de meurtre sur Nick Carter. 

Cependant le gredin. n’y était pas tout à fait 
étranger. 

Patsy, qui avait filé Conkey Lewis par la Onzième 
Rue, raconta un peu plus tard qu'à la hauteur de la 
Troisième Avenue celui-ci s'était rencontré avec un! 
jeune homme qui tenait à la main ‘un pistolet à vent. 

Ils s'étaient arrêtés un instant, et un colloque 
animé s'était engagé entre eux. 

Patsy, s'étant approché avec précaution, avait pu 
saisir quelques bribes de leur entretien. Conkey Le- 
wis disait à l’autre qu'il fallait arriver à se débarrasser 
de Nick Carter, et que celui qui réussirait à faire son 
affaire au détective était sûr de : recevoir une récom: 
pense généreuse, 

Puis les deux ‘copains s'étaient séparés, et Con- 
key avait poursuivi son chemin le long de Bowery. 

Bien entendu, Patsy, se conformant aux instruc- 


tions de Nick, avait continué de filer Corel Lewis, 3 


sans se préoccuper de l' autre. 
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Conkey avait remonté Bowery ; il avait tourné dans 
la Quatrième Avenue et était entré dans une ancienne 
maison d'habitation occupée maintenant par de pe- 
tites agences commerciales. 

Le personnage, qui semblait être très familiarisé 
avec les aîtres, avait été droit à l'escalier et avait monté 
au second étage. 

Patsy, escaladant les marches derrière lui à pas 
de loup, arriva juste à temps pour le voir disparaître 
dans le corridor; mais, lorsqu'il fut sur le palier, il 
iconsiata avec regret que toutes les portes donnant 
sur ce corridor étaient fermées. 

— Je n'ai pas la berlue, cependant, se dit le jeune 
Irlandais, et je suis bien sûr d’avoir vu mon homme 

. apparaître au-dessus de la rampe de l'escalier. 

& Patsy résolut donc, après y avoir un instant ré: 
fiéchi, de rester en faction devant la porte par la- 
quelle il le soupçonnait d’être entré et de s’y mettre 
aux écoutes. Il n'eut pas à le regretter ; au bout 
de peu d’instants, il entendit une voix rude et dés: 
agréable qui demandait: 

— Qui est à? Qu'est-ce qu'il y à donc? 

Puis une autre voix parvint jusqu'à lui, plus 

__ humible, plus sourde, et qui semblait présenter des 
excuses. Mais Patsy n'en put entendre davantage: 

Le jeune Irlandais se rongeait les poings, comme 
on dit vulgairement ; il regardait partout sans pouvoir 
rien découvrir de significatif. Quelles que fussent 
les professions des locataires, ils ne paraissaient pas 
se soucier de publicité, car nulle part on ne voyait 
de plaques où d'écriteaux, ni sur la façade de lim: 
meuble, ni sur les portes des appartements. 

Patsy, impatienté, appuya sur le loquet de la 


- porte voisine de celle derrière laquelle il avait enten-. 


du des voix. Elle céda à sa pression, et il se trouva 
dans une pièce absolument vide, sans habitants et 
ans meubles. 
Il s'avança sur la pointe des pieds vers la cham:- 
bre où Conkey Lewis, pensait-il, causait avec une 
_ autre personne, dans l'espoir de saisir quelques mots 
de leur conversation. 
Il avait avisé une porte latérale qui semblait faire 
communiquer les deux pièces. 
Avec des précautions infinies, il réussit à l’entre: 
“bâiller sans provoquer le moindre bruit, et que vit- 
il? Conkey lui-même, en train de relater à un individu 
sa dernière aventure avec le célèbre détective. 
Le gredin prenait une voix pleurade et se donnait 
_ les gants d’avoir été malmené comme un martyr pour 
la sainte cause. 
Mais ses efforts pour provoquer la compassion de 
son interlocuteur n’obtenaient pas le moindre succès: 
l'individu se ,tordait de rire sur sa chaise et inter 
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rompait les jérémiades de Conkey par des plaisante: 
ries qui faisaient faire des grimaces épouvantables 
à l'affreux voyou. 

Enfin, il reprit son sérieux pour dire: 

— Mon ami, cette histoire est assez drôle en 
elle-même, mais elle ne fait pas du tout mon affaire; 
je dirai même qu'elle bouleverse tous mes projets. 
Nick Carter, pee à toi, sait maintenant qu'il est 
filé. : 

— Il aurait su de toute façon, Monsieur, ré- 
pliqua Conkey. 

— Vraiment! grommela l'autre. Et comment, 
et par qui aurait-il pu être si bien renseigné ? 

— Il sait tout, reprit Conkey. C’est le Diable 
ën personne, que ce Nick Carter, Mr. Germon. 

— Germion? songea Patsy. Tiens! L'autre s’ap- 
pelle Germon? C'est bon à savoir, et je m'en sou- 
viendrai. 

— Peuhl. fit celui que Conkey avait appelé 
Germon, je ne sais ce qu'on a pour trembler ajnsi 
devant ce Nick Carter. Cet individu ne m’effraye 
pas le moins du monde. Nous avons un bon compte à 
régler, lui et moi. Il a osé se mêler directément 
de mes affaires; il me le paicra. 

«Sois tranquille, Conkey, quand j'entreprends 
quelque chose, c'est pour de bon. J’aï résolu d'abat- 
tre le Nick Carter, et. 

Dans cet instant, Patsy sentit quelque chose de 
froid s'appuyer sur sa nuque, et, s'étant retourné 
tout d’une pièce, il fut assez désagréablement sur- 
pris de voir trois hommes dont l'un le menagçait de 
son revolver. 

Légèrement décontenancé, Patsy se demandait 
quels pouvaient bien être ces trois drôles; et comment il 
avait pu ne pas les entendre approcher. Il avait 
l'impression que ce trio peu recommandable venait 
de surgir d'une trappe dans le plancher. 

— Veux-tu nous dire, maroufle, ce que tu fais 
dans cette chambre? interrogea l'homme au revolver 
avec plus d'énergie que de politesse. 

— Commencez d'abord par mettre de côté ce 
joujou qui pourrait être chargé, dit Patsy en écartant 
d'un geste rapide le revolver qui lui touchait le front. 
Là! maintenant qu'y a-til pour votre service? 

— Tu voulais cambrioler l'appartement, hein, mon 
petit bonhomme? 

Patsy haussa les épaules. 

— Quand je me mêle de cambriolage, dit-il dé- 
daigneusement, je choisis des chambres un peu plus 
garnies que celle-là, où vous ne m'avez rien laissé 
à barboter. 

—: Oui, mais l’autre est mieux, fit l’homme, 
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! Et, sans altendre la réponse de Patsy, il ouvrit 
brusquement la porte de communication et poussa le 
jeune détective dans la chambre voisine. 

Conkey, assis sur une chaise, occupait le centre 
de la pièce, et son interlocuteur se tenait dans un 
coin, installé devant un secrétaire. 

A la brusque intrusion de Patsy, bousculé par 
son introducteur, Conkey se leva ue miouvement 
nerveux. 

3  — Mr. Germon, dit l'homme au revolver, j'ai trou- 
vé derrière votre porte ce polisson-là, qui s'était cer- 
tainement embusqué pour vous dévaliser. 

— Voilà qui est fort, par exemple! s'écria Con: 
key. Je vous en prie, Mr. Germon, regardez-moi ce 
coquin, C’est un des gaiïllards qui assistaient à l’al- 
garade de tantôt, quand ce fouinard de Nick Car: 
ter m'a fait un si mauvais parti. J'en suis absolu- 
ment sûr. 

«Je l'ai bien vu, ce propre à rien, qui Se rigo: 
fait comme une petite baleine quand Nick Carter 
me houspillait.. Oui, oui, Mr. Germon, je vous as: 
sure qu'il riait!.. Il me le paiera, le vaurien! 

Le digne. Conkey, pris de fureur au souvenir de 
son humiliation, se jeta sur Patsy pour le frapper; 
mais le détective, évitant lestement l'attaque du ban- 
dit, lui porta au creux de l'estomac un coup de 
poing qui l'envoya rouler sur le plancher, où il resta 
étendu sans mouvement. 

Malheureusement pour Patsy, l’homme qui se te- 
nait derrière lui le frappa au même instant sur la; 
tête, et ce coup, peu dangereux en soi, enleva le 
chapeau, la perruque et la ee barbe du jeune 
Irlandais. 

Un cri de surprise sortit de toutes les bouches. 
Patsy ne chercha plus à parlementer; mais, se voyant 
démasqué, il changea de tactique et s’arma instan- 
tanémient de ses deux revolvers. 

— Si vous approchez, cria-t-il résolument, je vous 
envoie dans la panse plus de balles que vous n’en 
pourrez porter! 

L'homme qui l'avait pincé derrière la Poe es- 
.saya d'atteindre son revolver, qu'il avait remis dans 
sa poche en faisant entrer Patsy. 

— Laissez ça tranquille! cria celui-ci. Je vous 
défends de toucher à votre revolver! C’est moi seul 
qui ferai parler la poudre ici, si vous m'y forcez! 

— Prenez garde! gémit Conkey, resté sur le par: 
quet et se frottant la poitrine avec une sollicitude 
inquiète. Prenez gardel c’est Patsyl Accroupissez- 
vous, camarades! Il tire comme un diable, il fait 
mouche à tout coupl... Ne vous frottez pas à luil 

Et ce vaillant garçon s’empressa de donner l'ex: 
embple en allant se mettre à l'abri sous ‘une table. 


— Quel Patsy2? cria Germion en bondissant de son 
siège. 

— Patsy Murphy, un des Nick Carter! répondit 
Conkey d’une voix lamentable. Accroupissez-vous, Mr. 
Germon, je vous dis! Le gaillard a déjà paralysé 
la bras de mon frère d'un coup de feu! 

— Parfaitement! et j'ai une balle au service de 
chacun de vous, si vous faites les PAÉCRAEIE pour- 
suivit Patsy du même ton résolu. 

— Comment, c’est un détective ? dit Germon avec 
rage, Un des aides de cet infâme Nick Carter? En 
es-tu bien sûr, Conkey? . 

Patsy se chargea de la réponse. : 

— Oui, je suis un des aides de Nick Carter, ct 
j'en suis fier, dit-il. 

— Et qui espionnais-tu ici? Hnende Germon. 

— Vous, Monsieur, vous-même, répliqua le jeune: - 
détective en raillant le politicien, dont la fureur at- 
teignit du coup des proportions effrayantes. 

— Empoignez-le! cria-t-il à ses compagnons. Tas 
de poltrons! Avez-vous peur de ce gamin? 

Et, résolu à payer de sa personne, il marcha 
sur Patsy, suivi du trio éntraîné par l'exemple. 

Toutes les chances étaient contre Patsy, car ül 
hésitait à tirer, de crainte d’ameuter toute Ia mai- 
son par le bruit. Il cherchait une ruse pour se dé- 


- livrer sans inconvénients de la nasse où il s'était 


laissé prendre. 

Lorsque les quatre misérables s'approchèrent de 
lui, äl fit un bond en arrière; puis, prenant son élan, 
il fondit tête baissée sur le premier de ses agres- « 
seurs. 

C'était justement Robert Germon. Il reçut à l'é- 
pigastre un tel coup de bélier que, le moment d’a- 
près, encore tout étourdi et la tête bourdonnante, 
il se retrouva côte à ‘côte avec Conkey Lewis, sous 
la table. 

Avant que les comparses du millionnaire eussent 
eu le temps de revenir de leur surprise, Patsy avait 
lestem'ent enjamhé la table et atteint une fenêtre 
ouverte à côté du bureau. 

Avec la souplesse et l'agilité d’un dat il grim: 
pa sur la tablette extérieure de la fenêtre, et, se 
laissant glisser sur une étroite corniche qui courait 
le long de la muraille, il s’y cramponna des deux 
mains. . 

Puis il sauta, au risque de se casser le cou, sur 
un balcon situé au-dessous de la corniche. Quel 
ques instants après, de sauts périlleux en rétablisse- 
ments, il reprenait pied sur la chaussée. 

— Bien le bonjour, dit-il ironiquement à l'adresse 
de ses adversaires. 
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Et, jelant sur la maison un dernier regard, pour 
la fixer à jamais dans sa mémoire, il détala comme 
un cerf poursuivi par les chiens et courut jusqu’au 
coin de la rue, où il put se croire en sûreté. 

Puis il se mit en devoir de rejoindre en toute hâte 
Nick Carter et son collègue Chick. 


Chez l’Avoué,. 


Mr. Charles Benham avait accueilli poliment Chick 
et Nick Carter et s'était enquis avec empressement 
de l'objet de leur visite. 

Lorsque Nick lui dit qu’il désirait connaître cer- 
tains détails relatifs au testament de Germon, l’a- 
voué hocha la tête et répondit au détective d’un 
ton de regret: 

— Je crains, Mr. Carter, que ces jeunes gens 
n'aient à se repentir de n'avoir pas suivi mon con- 
seil; car maintenant il me paraît être un peu tard 
pour le faire. 

— Quel conseil, Mr. Benham? Je ne comprends 
pas ce que vous voulez dire. 

— Voilà ce dont il s’agit, reprit l’avoué en sou- 
riant. Lorsque vos protégés voulurent déposer con: 
tre Robert Germon une plainte en captation d’héri- 
fage, je ne cachai pas à Mrs. Desmiond qu’elle ne 
- pouvait espérer réussir dans sa poursuite, à moins 
qu'elle n'attaquât son demi-frère au criminel. Je lui 
conseillai donc de vous avertir et de réclamer votre 
aide. Pour moi, qui connaissais intimement, et de- 
puis de longues années, le vieux Germon, les événe- 
ments qui ont précédé sa mort m'avaient paru des 
. plus singuliers, et j'aurais désiré qu'un homme de 
votre habileté les tirât au clait. En particulier, le 
second testamient, signé si subitement par le mori- 
bond, m'a toujours inspiré la plus grande méfiance. 

«Mais Mrs. Desmond s “effraya à la pensée d’ac- 
 cuser son demi-frère d’un crime. Elle se borna à 
lui intenter une action civile, et, selon mes prévi- 
sions, elle fut déboutée. 

— Est-ce à dire, demanda le détective, que vous 
n'êtes pas d'avis qu'il faut rouvrir l'affaire ? 

Le vieil avoué eut un sourire de supériorité. 

— Assurément non, cher Mr. Carter, ditil. Au 
point de vue juridique, la cause est entendue: Ro- 
bert Germon à gagné son procès. Si vous voulez 


tenter quelque chose contre lui, il vous faut trou- 
ver un fait nouveau, une autre accusation pour étayer 
votre appel à la justice. 


— Évpentant votre conviction est bien que le 
second testament a été établi dans des conditions. 
peu naturelles ? 

— Je n’en ai pas le moindre doute, répondit 
nettement Charles Benham. Je ne puis apporter ici 
que des suppositions, bien entendu, puisqu'on s’est 
refusé à me laisser chercher des preuves matérielles. 
Mais, autant qu'on peut l'être dans ces conditions, 
je suis certain que Robert Germon a profité de mon 
absence de New-York pour accomplir une captation 
d'héritage échontée, avec l’aide de Rufus Morely. J'ai 
toujours pensé que le vieux Germon avait signé, sous 
la pression de son fils, un testament dont il ignorait 
les clauses, et qui plus tard fut donné comme l’ex- 
pression fidèle de ses dernières volontés. Voilà ma 
conviction, Mr. Carter. D'ailleurs je n’ai aucune haine 
personnelle contre Robert Germon. Bien qu'il n'ait 
jamais reculé devant une mauvaise action et qu’il 
soit un des politiciens les moins scrupuleux de New- 
York, j'aime à croire qu'il n’est pas tout à fait dé- 
gradé. 
— Sur quoi fondez-vous cette opinion trop flat- 
teuse? demanda le détective. Je suis désolé de vous 
contredire; mais, d’après mon expérience personnelle, 
je suis porté à croire, au contraire, que ce gentle- 
man est absolument dépourvu de toute conscience. 

— C'est possible, après tout, dit le vieil avoué 
avec un sourire un peu caustique. Cependant, il me 
revient à l'esprit un fait qui tendrait à prouver le 
contraire. Jugez vous-même: la maison où est mort 
le vieux Germion est restée, paraîtil, dans le même 
état qu'à son décès; on l’a fermée aussitôt après 
les funérailles, et personne n’y a jamais mis les: 
pieds, pas même Robert, qui en est devenu le pro- 
priétaire. De la part d’un homme aussi avide et aussi 
intéressé, cela m'a paru singulier, et j'ai pensé que 
ce fils dénaturé, que ce mauvais frère avait encore 
une âme capable de remords, et qu’il n’osait retour- 
ner sur le lieu de son imposture, de crainte d'y 
voir le spectre irrité de son père. 

— Comment? interrompit Chick, la maison n'a pas 
été habitée depuis la mort du vieux gentleman? 

— Jamais, et son installation intérieure est la 
même, m'a-t-on assuré, que du temps du vieux Ger- 
mon. C'est même regrettable, à certains points de 
vue, continua rêveusement l’avoué. Depuis que la - 
paralysie clouait à son fauteuil mon vieil ami, il 
n'avait plus guère qu’une distraction, celle de faire 
manœuvrer un superbe phonographe dont il avait 
fait l'emplette. Il restait des heures entières à s’oc- 
cuper de son appareil; il parlait dedans, et son plus 
grand plaisir était de lui faire enregistrer des frag- 
ments de conversations; il surprenait ainsi les per- 
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sonnes qui lui avaient involontairement prêté leur 
concours dans son amusement, en leur donnant en: 
suite une-audition de leurs propres paroles. La chose 
m'est arrivée à moi-même à plusieurs reprises. 

Nick ne voyait pas le parti qu’il pourrait tirer 
de cette communication; aussi n'insista-t-il pas et se 
contenta-til de demander à l'avoué:: 

— Voudriez-vous, Mr. Benham, me préciser cer- 
tains points? De quelle façon, par exemple, croyez- 
vous qu'il me serait possible de défendre les inté: 
rêts de Mrs. Desmond contre son demi-frère, sans 
passer par les tribunaux ? 

— Juridiquement parlant, je vous le répète, il 
n'y a rien à faire, Même si vous pouviez fournir 
les preuves convaincantes qui vous font défaut, vous 
ne pourriez plus maintenant enlever à Robert Ger- 
mon le fruit de sa criminelle captation. Le juge: 
ment du tribunal est sans appel, et il a férce de 
loi. Mais si vous voulez ennuyer Germon et ob 
tenir quelque chose de lui, votre seule ressource est 
de le menacer d’un esclandre; son point vulnérable 
est la crainte de l'opinion publique. Il est d’ailleurs, 
sous Ce rapport, logé à la même enseigne que la 
plupart des hommes politiques de New-York, qui ne 
valent guère mieux que lui au point de vue moral, 
Ses collègues le considèrent comme un malin, dont 
ils admirent les tours de passe-passe et qu'ils imitent 
avec plus ou moins d’habileté. 

«Voyez-vous, Mr. Carter, le grand mal dont nous 
souffrons en Amérique, c’est l'hypocrisie. Un gentle- 
man peut tous les jours s’enivrer et faire des orgies 
chez lui, sans rien perdre de sa dignité aux yeux 
du monde; mais, dès qu'il franchit le seuil d’un| 
saloon pour y boire un verre de bière, il cesse d’être 
un gentleman. Il importe peu, dans ce pays, qu’on 
soit un fieffé coquin, capable de toutes les turpi: 
tudes, pourvu qu'on ait soin de couvrir ses vices 
d’un manteau de bienséance, si court et si râpé qu'il 
soit. : 

«La plupart de nos hommes politiques, sinon! 
tous, sont des aigrefins. Seulement n'allez pas le 


leur fire en face, et surtout ne vous avisez pas’ 


d'en établir publiquement la preuve; ce serait faire 
montre d’une audace dangereuse qui pourrait bien 
vous coûter la vie. À moins cependant que l’accusa: 
teur n'ait pu rassembler des preuves si Convaincantes 
que tout le monde soit obligé de les reconnaître, 
et qu'il ne soit assez fort pour se faire écouter. 

Dans ce cas, le politicien en question est perdu. Ses 
amis les plus intimes, ses plus vieilles connaissances, 
se détournent de lui avec horreur, en levant les yeux 
au ciel et en faisant mille singeries de vertu. Ils 
le mettent à l'index, quittes à faire ensuite pis que 


lui, s'ils le peuvent... Soyez donc. bien convaincu, 
cher Mr. Carter, que si vous accusez d'homme à 
homme Robert Germon d'avoir capté l'héritage de 
son père, il vous rira au nez et tâchera de vous 
jouer quelque mauvais tour. Mais si vous parvenez 
à vous procurer des preuves palpables de sa culpa- 
bilité, et que vous le menaciez de le démasquert 
publiquement, il filera doux et cherchera à s’enten- © 
dre à l'amiable avec les parents qu'il a dépouillés. 

— Je partage entièrement votre manière de voir, 
répondit Nick, qui avait écouté avec attention le dis 
cours du vieil avoué. Mais encore une question, je 
vous prie, Mr. Benham: croyez-vous Robert Germon 
capable de recourir au meurtre pour se débarrasser 
d'une personne qui prendrait : à son égard une pa-. 
reille attitude ? 

Charles Benham changea de couleur et fit un 
bond sur sa chaise. 

— Dieu m'en préserve! fitil, épouvanté. 
crois pas que cet homme soit un assassin! 

— Nous différons encore d'opinion sur ce point, 
repartit tranquillement Nick Carter. Ecoutez bien, Mr. 
Benham. Je me suis attiré la haine de ce Robert 
Germon, en me mêlant de ses affaires qui, dit}, 
ne regardent que lui. Il à d’abord essayé de ma 
corrompre à prix d'argent, mais il n’a obtenu comme. 
réponse qu'un vigoureux coup de poing qui lui 4 
fait voir trente-six chandelles. Ceci se passait la nuit” 
dernière. Or, aujourd’hui même, comme je me pré- 
parais à me rendre chez vous, on a essayé de me 
tuer d'un coup de pistolet à air comprimé. Je ne 
puis dire que Robert Germon soit l'auteur où l'insti- 
gateur de cet assassinat, mais voici mon cousin Chick 
qui l'affirme avec une assurance dont'il est peu ccu- 
tumier… 

— Oh! Monsieur, dit l’avoué; ce serait épouvan- 
table! 

— C'est Fer dit Nick Carter, aussi je m'en as- 
surerai de plus près. Dans tous les cas, il est indé- 
niable que Germon m'a provoqué et jeté le gant, 
Je le relève, et nous verrons qui de nous deux remk 
portera la victoire. 

Là-dessus, les deux détectives prirent congé du 
vieil avoué et regagnèrent leur domicile. 

Patsy les attendait. Il les salua d’une grimaice 
malicieuse et se mit à leur narrer les péripéties 
de sa lutte contre Robert Germon et Conkey Lewis, 
avec tant d'humour et des gestes si comiques qud 
Nick et Chick pensèrent mourir de rire. 

— Eh, eh! petit Patsy, dit Nick en s’essuyant 
les yeux, sais-tu que, d’après ce que je connais de 
Robert Germion, tu as dû te faire là un ennemi irré- 
conciliable ? 


Je ne 
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— Bah! ces drôles-là, on en a toujours treize 
à la douzaine pour ennemis, et ce n'est pas à nous 
qu'ils feront peur, fit le jeune homme avec une belle 
vaillance. Qu'il me fiche la paix, ou gare à luil 

— Pas tant de paroles, petit! conseilla Chick, 
redevenu soucieux. M'est avis que le maître aussi 
est capable de se défendre; pourtant il s’en est fallu 
de bien peu qu'il n'y passât aujourd’hui même. On 
a lâchement tiré sur lui avec un pistolet à air com- 
primé, et sans son chapeau. 

= — Comment? comment? dit Patsy, tout pâle à la 
pensée du danger couru par Nick Carter. 

Chick lui fit le récit de l'attentat. Le jeune Ir- 
landais écoutait, palpitant de colère, puis, tout à coup, 
il se donna une tape sur le front et s’écria.: 

— Tu dis qu’on s'est servi d'un pistolet à vent! 
Mais alors ce doit être le drôle qui s'est ua 
avec Conkey Lewis: il avait à la main un pistolet 
de ce genre! #i 

Et, fiévreusement, il relata l'incident e avait 
eu lieu dans Bowery. 

— Quel malheur! gémissait- il. Si j'avais su cela 
plus tôt, j'aurais mis la main au collet de l’indivi- 
- du, et vous n’auriez jamais couru ce danger, ue 

tre! 

ES reconnaîtrais-tu, ce drôle? demanda Chick, 
— Certainement! 
— Alors mets-toi X sa recherche! fit de son côté 

Nick Carter. Mais si tu le pinces, évite de le mal- 

mener. Après tout, il n'est peut-être pas au ser- 

vice de Germon; il a pu être chargé de me démo- 
lir par un autre, contre lequel je pourrai l’employer 
utilement. Chick, le mieux serait J'ACOHBEAgRET le 
cadet. 
— Plus souvent! dit Chick, qui était décidément 
en humeur de rébellion. Non, non, cousin, je vis 
avec toi, je ne te quitte pas! 
Le détective mit la main sur lé épaule de son! 
cousin et lui dit d'un air mi-sérieux, mi-enjoué: 
— Ecoute, Chick; je suis très sensible à ton af- 
fection, mais il ne faut rien exagérer... Sois tran- 
quille, la balle qui doit me tuer n'est pas encore 
fondue, ni l'homme encore né qui la tirera. Tu sais 
d’ailleurs que le danger n'est jamais moins grand! 
qu ‘après ces tentatives avortées. Calme-toi donc. Jus- 
qu'ici j'ai assez bien su me protéger moi-même, et, 
tiens! je te promets de redoubler de prudence à par 
tir d'aujourd'hui. 
Chick fit une moue épouvantable, mais ne 0 
dit pas. Les trois détectives sortirent ensemble et 
allèrent coude à Coude jusqu’au premier coin de rue. 

Tout à coup, Palsy s'arrêta et, d’un geste fur: 

tif, montra un homme qui traversait la chaussée. 


C'était Robert Germon. : FR pee à 

Un signe imiperceptible de Nick à ses compagnons 
fit s'éloigner de lui les deux jeunes gens. 

Robert Germon n'avait pas aperçu les aides de 
Nick Carter, mais il vit très bien le maître ire ve- 
nait à sa rencontre sur le trottoir. 

Un moment interdit, le triste sire hésita; puis il 
se ‘décida tout à coup et s'avança à grands pas vers 
le détective. 

— Carter, dit:il d'une voix sifflante, oLetounée 
par la rage qui lui bouillonnait au cerveau, je vous 
cherchais justement. J'ai quelque chose à vous dire, 
dont vous voudrez bien vous souvenir, dans votre 
propre intérêt. En ces dernières vingt-quatre heures, 
vous avez fourré deux fois le nez dans mes affaires, 
sans que je vous y autorise, La première, vous avec 
osé m'envoyer un coup de poing; la seconde, vous 
avez läncé à mes trousses un de vos furets... Eh 
bien! Carter, sachez que j'ai le bras assez long pour 
atteindre tout individu que je désire écarter de mon 
chemin, même vous, le roi des détectives!... Si exagé- 
rée que puisse être l'o opinion que vous avez de votre 
force et de votre talent, je vous conseille de mé- 
diter le dernier avertissement que je vous donne: 
New-York est trop petit pour que nous puissions y 
vivre tous les deux, et votre santé se trouvera beau- 
coup meilleure, si vous le quittez dès cette nuit. 

— Ma santé ne laisse rien à désirer, répliqua 
Nick de son air le plus raiïlleur, et je vous remer- 
cie fe vos bons avis, Mr: Germon; mais je ne les’ 
suivrai pas, Car l'air de New-York me convient à 
merveille. 

— Je vous le répète, Carter, filez le plus vile 
possible. 

— Et moi, je vous le répète, Robert Germon, vous 
êtes une franche canaille, répondit le détective, qui 
commençait à perdre patience. Avec toute votre in- 
fluence politique, votre fortune qui n’est que le fruit 
du vol et de la captation, vos jolies relations avec 
les assassins et les tire-laine de la ville, vous n'êtes 
pas capable de toucher à l'ongle de mon petit doigt. 
Vous avez commis une erreur regrettable en vous 
heurtant À mioi, maïs maintenant le vin est tiré, il 
vous faudra le boire, et je n'aurai de cesse que je 
ne vous aie envoyé aux travaux forcés. Vous pou: 
vez lancer toute une meute contre moi, cela ne vous 
avancera guère, je vous en préviens. 

Et, toisant le gredin de la tête aux pieds aved 
une expression de parfait dédain, Nick éclata de rire 
et lui tourna le dos, le laissant planté au bord du 
trottoir, tout décontenancé. 

Dès que le détective eut tourné le coin de Ja 


“rue, il appela à lui ses deux aides, 
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‘— Mes enfants, leur ditil, Robert Germon vient 
dé me mettre en demeure de quitter New-York au: 
jourd’hui même. De mon côté, je lui ai déclaré que 
je le mènerai aux travaux forcés. 

.— Alors la guerre est déclarée? demanda Chick: 

— Tu l'as dit, répondit Nick, et j'espère bien 


qu'elle sera aussi courte qu'acharnée. Maintenant, con: 


. venons bien de nos faits. Vous allez entrer en camk 
pagne immédiatement. Rendez-vous dans Bowery ou 
tout autre endroit où vous pourrez traquer la bande 
de Butt Haliday. Il faut mettre la main sur ces in: 
dividus. Laissez-moi une piste; je compte bien vous 
suivre, lorsque j'aurai réglé une affaire qui m’ap4 
pelle en ce mioment. Surtout, mes pelits, soyez prus 
dents, et rappelez-vous bien que, dans cette circon: 
stance, vous ne pouvez compter que sur vos pro: 
pres moyens. j 
— Pourquoi cela? dit Patsy. 


— Allons donc! dit Chick. Il est encore jour; 
c£ le premier policeman venu viendrait à la rescousse 
:n cas d'appel, 

— Ta, ta, {a, mies enfants! Rapportez-vous-en à 
oi: fant que nous n’aurons pas forcé ce Robert 
Ücrmon à déposer les armes, toute la police de New: 
York fera cause commune avec lui et avec ses assas: 
sins à gages. Je sais ce que je dis! Mon bon ami 
McClusky lui-même, le chef de la Sûreté, n'y pos 
rait rien! 

Sur cette réflexion, qui prouvait sa profonde con: 
naissance du cœur humain en général et de l’âme 
policière yankee en particulier, Nick Carter prit con: 
gé de ses deux collègues. 


Sur la Voie. 


Par un hasard heureux, Chick et Pafsy, au bout 
dé quelques pas, aperçurent Robert Germon chemi: 
nant devant eux, sans soupçonner leur présence. 

Chick, qui l'avait vu le premier, le signala à 
son compagnon et lui demanda son avis sur ce ga Al 
y avait à faire. 

— Ma foi! dit le jeune Irlandais, il me semble 
que le mieux est de suivre ce particulier; il nous 
mènera certainement dans la bonne voie. 

— Tu as raison, petit. Mais, par exemple, il ne 
faut pas que tu le files dans la tenue où tu es en 
ce moment; il ne tarderait pas à te reconnaître; 


tü rèssembles trop à Patsy Murphy: gi Xi vie 
je te laisserai june piste, 

Patsy ne fut pas long à se traentie ; il avait 
toujours sur lui ce qui lui était nécessaire pour cela. 
Il accomplit sa métamorphose avec un art si mer- 
veilleux que Robert Germon eût été bien en es 
de démêler son identité, 


Lorsqu'il eut rejoint Chick, ch -Ci; pour plus 
de prudence, voulut apporter aussi quelques modifis 
calions dans Son aspect extérieur; puis les deux amis, 
complètement transformés, ‘attachèrent aux pas du 
politicien, qui les conduisit jusqu'au haut de Bowery. 

— Veux-tu parier, Chick, dit tout à coup Patsy, 
que ce gredin est à la recherche de la bande de 
Butt Haliday, et qu'il va nous mener tout droit a 
Pike Street? Fe 

— Cela ne présage rien de Hoi pour le maitre! 
répondit Chick d’un air inquiet. sin] 

— Je ne té reconnais plus, vieux Chick. On dix, 
rait, ma parole, depuis ce malin, que fe as la 
Diable en terre. 

— Moque-toi de moi si cela Parause, gamin. Ce: 
la t'est facile, et vous faites bien la paire, Nick: 
et toi, pour l'insouciance… Mais je sais que la plus 
redoutable bande de criminels est-lancée sur Nick, 
et j'ai bien peur d’une effusion de sang. 


— Je ne crains rien de semblable, répliqua Pat: 
sy avec son inaltérable gaîté. Il n’y a pas encorey 
dans tout New-York, un adversaire de la taille et de 
la valeur du maître. Ne tremble pas et fie-toi à Sa 
vaillance et à son habileté... - 


Il s'interrompit brusquement. Germon, qui avait : 
tourné le premier coin de rue, gesticulait avec ani: 
mation. ‘ 
Evidemment, il faisait signe à quelqu’ un de le 
rejoindre. Au bout d’un instant, en effet, un indivi: 
du se dirigea vers lui, traversant la” large chaussée 
de Bowery. LR 

Le va-et-vient des tramways et des voitures em: 
pêcha les deux détectives de reconnaître tout de suite 
cet homme, auquel un autre individu vint bientôt 
se joindre. 

Mais peu après, Patsy donna un léger coup de 
coude à son compagnon. 

— Regarde, Chick! murmura-til. 

— Quoi done, cadet? 

— Le type qui s’approchel..… C'est le gaillard 
au pistolet à vent! Bien ontenËs, il ne l’a plus à 
la main. 

— Et celui qui l'accompagne est Conkey. Lewis! 
ajouta Chick immédiatement. 


En effet, Conkey et l’homme qui avait biré sur pe 


Nick Carter s’avançaient en hâte à l'appel de Ger- 
mon. 

— Es-tu sûr que c'est bien celui que tu dis, mon 
petit Patsy ? 

— Absolument sûr, Chick! 

Les deux drôles ne s’attendaient évidemment pas 
à rencontrer Robert Germon, car ils manjifestèrent 
la plus grande. surprise en l’apercevant. 

Le trio tint pendant quelques minutes un con- 
ciliabule très animé, dont les deux détectives ne purent 
surprendre un seul mot, obligés qu ‘ils étaient de se 
tenir prudemment à l'écart. 

Ils crurent cependant comprendre, à l'expression 
des physionomies, que Germon était très irrité con- 
tre le compagnon de Conkey et ne lui ménageait pas 
les reproches et les injures. 

— On dirait qu'il lui lave la tête, murmura la 

voix moqueuse de Patsy. 
À — Il faut absolument que tu découvres l'identité 
_ de ce joli citoyen, dit Chick vivement. Je vais suivre 
-_  Germon où il lui plaira de se rendre, et je te lais- 
serai ma piste, comme d'ordinaire; ouvre l'œil de 
ton côté. 

Germon venait de se remettre en route, flanqué 
ide Conkey Lewis. 

Le jeune drôle dont ils venaient de se séparer 
s’attarda un instant au coin de la rue et ne tarda 
pas à être abordé par un homme sorti de l'abri d’une 
_ porte-cochère. 

: Occupé à filer Germon, Chick passa tout près 
_ des deux garnements et entendit l’homme au pisto- 
let dire à l’autre d’un ton exaspéré: 

— Fiche- mioi le camp! Tu m’ennuies. k te dis 
que je n'ai pas palpé un centime. 

Et, laissant en plan ce quémandeur importun, 
il pivota sur ses talons et traversa la chaussée. 
Patsy accosta hardiment l'individu resté sur le 

trottoir et lui demanda le nom de celui qui Le 
de s'éloigner. 

Il n'espérait guère avoir une réponse à sa ques- 
tion; mais à sa grande surprise, l’homme, après l’a- 
_voir considéré d’un air méfiant, finit par lui dire d’un 
ton brusque: 

— Ça t'avancera bien, espèce de blanc-bec, de 
savoir qu'il s'appelle Haley Barr? Ce n'est pas un 
ervice à te rendre que de te faire faire sa Connais- 
sance, car c’est un mufle et un faux bonhomme... 
Ça m'est égal qu ‘il sache ce que je dis de lui, et tu 
peux le lui répéter si tu veux. 

.— Où est-ce qu’on peut Le. rencontrer? murmura 
— Patsy en clignant les yeux d’un air entendu. J'ai une 
À petite affaire à régler avec lui. 


- 
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— Tu n'as qu'à le suivre, tu verras bien où il 
va, grogna l’autre. Seulement, tu feras bien de te 
garder à carreau; sans ça, il te donnera du fil à 
retordre; j'en sais quelque chose. 

Patsy se mit à rire et suivit Haley Barr jusqu'à 
un saloon voisin. 

Devant la porte de ce bouge se tenait une des 
plus vilaines connaissances de Patsy, un louche ha- 
bitant de l’est de la ville; heureusement le déguise- 
ment du jeune détective empêcha le voyou de le 
reconnaître. 

— Hep là! cria joyeusement Patsy. Pard Trilby, 
as-tu vu par hasard Haley Barr? 

— Oui donc, il vient d'entrer justement dans 
le saloon, répondit Trilby, tout étonné de ce «pard», 
c’est-à-dire de ce copain, dont il ne pouvait retrouver 
aucun trait dans sa mémoire, et qui était si bien 
renseigné sur son état civil. 

Patsy, que son imperturbable aplomb sauvait sou- 
vent de situations difficiles, entra dans le saloon. Ce 
n'est pas qu'il eût l'intention de parler véritablement 
à Haley Barr, mais il voulait faire croire au groupe 
suspect qui entourait Trilby qu'il avait affaire à l'au- 
tre gredin. 

Il ne séjourna dans le saloon que le temps de boire 
un verre de bière, et sortit par une porte de côté pour 
rejoindre le plus vite possible la piste que lui avait 
laissée Chick. 

Celle-ci se dirigeait droit vers Pike Street. Avant 
d'avoir atteint cette rue, Patsy rejoignit son ami. 

— Quoi de neuf? demanda-t-il. 

— Rien de bien particulier, répondit Chick. Con- 
key est entré successivement dans une douzaine de 
saloons, laissant Germon Flattendre à la porte. 

— Ils sont peut-être en quête d’un complice. 

— Ça m'en a tout l'air. 

Germon et Conkey marchaient toujours à une 
légère distance des deux détectives. Tout à coup 
ils tournèrent dans Pike Street. 

— Si je ne m’abuse, dit alors Patsy, nous sommes | 
maintenant tout près du but. 

— C'est tout à fait mon avis, répliqua Chick, 
et il nous faut redoubler de prudence et de ruse. Si 
tu veux m'en croire, petit, tu vas te tenir sur l'autre 
trottoir. 

Patsy traversa vivement la chaussée ; il atteignait 
le trottoir opposé juste au moment où Conkey et 
Germon s’arrêtaient devant une maison à deux éta- 
ges, avec une grande porte ouvrant sur une allée très 
obscure. 

Chick, réduit à se cacher sous une porte voi- 
sine, vit Patsy lui faire des signes de l’autre côté de 
la rue, 
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_.f Il n’en comprit pas bien la signification exacte, 
mais il eut l'impression qu'ils avaient trait à la mai- 
son devant laquelle Germon et son acolvte s'étaient 
arrêtés. 

Conkey pénétra dans cette maison, tandis que 
Germion attendait sur le trottoir. 

Le drôle ne tarda pas à reparaître, la mine toute 
désappointée. Il échangea quelques mots avec le po- 
liticien, puis remionta hâtivement la rue, laissant. Ger- 
mion continuer sa faction. 

Dès que Conkey eut disparu, Patsy rejoignit pru- 
demment son collègue et lui glissa à l'oreille: 

— Mon vieux Chick, nous tenons la pie au nid; 
cette maison est le repaire de Butt Haliday. Je la 
reconnais très bien, j'ai eu l'occasion de la visiter 
une fois. Elle à l'air honnête quand on la voit comme 
ça, de dehors; mais c’est un sale bouge, tu peux 
m'en croire. Il y a derrière un autre bâtiment, séparé 
par une cour, où Butt reçoit ses visites. 

— Tu crois que Germon aurait l'intention de s’a- 
boucher avec Butt Haliday ? 

— Je ne le crois pas, Chick, j'en suis sûr! Il 
a'était pas chez lui, et Conkey est allé le chercher 
très probablement. 

Pour gratuite qu’elle fût, la supposition de Patsy 
sé trouva juste, car quelques minutes plus tard les 
deux détectives virent Conkey Lewis qui revenait en 
toute hâte accompagné d'un autre homme. 

— Tiens, le voilà, Butt Haliday! chuchota Patsy 
en se rejetant vivement dans l'obscurité de sa porte. 

Butt Haliday et Germion échangèrent un bref salut. 

— Eh bien, Chick, qu'est-ce que nous allons faire 
maintenant? demanda Patsy dont les yeux brillaient 
d'ardeur et qui piaffait comme un bon cheval de 
course en attendant le signal du starter. Pour ma part, 
je pense que notre devoir est de suivre le trio jusqu’au 
bout. 

— Tu crois qu'ils vont aller dans le bâtiment der- 
rière la cour? demanda Chick, réfléchissant. 

— Oui, je le crois. C'est là que la bande se 
rassemble pour combiner ses coups. Butt Haliday 
prétend exercer la profession de brocanteur. Il trompe 
la police avec cette bonne balançoire. Sa ferraille, 
ses yeux ustensiles, tout son stock de bric-à-brac 
est entassé dans le corps de logis de derrière. Au fond, 
la police n’est pas dupe autant qu’elle le paraît, et 
quand un crime mystérieux ensanglante Bowery, elle 
commence par fouiller le taudis de Butt Haliday. 

«Tiens, tiens! Chick, les voilà qui entrent dans 
la maison. 

«Est-ce que nous allons les laisser comploter à 
Jeur aise contre le maître? 


Chick restait pensif. 

— Après tout, tu as peut-être raison, cadet, dit- 
il enfin. Si ces malfaiteurs veulent dresser leurs bat- 
teries pour nous ennuyer, nous ferions bien de les 
suivre. 

— Allons, Chick, en avant, mon vieux! et du 
nerf! Nous devrions avoir déjà commencé la chasse! 

Les deux jeunes gens quittèrent leur refuge et … 
se dirigèrent vers la maison. Un instant après, ils se 
glissaient sous la porte cochère où i!s ne demeurèrent 
que le temps de reconnaître la disposition des lieux. 

La cage de l'escalier était située tout près de la 
rue, et la porte du vestibule ce à la cour 
était entre-baillée. 

Comme les deux détectives passaient à pas de 
loup devant l'escalier, Conkey Lewis se Ne brus- 
quement en face d’eux. ra 

Il montait évidemment la garde. 

Patsy n'eut pas un instant d’hésitation. Bondissant 
comme un chat sauvage sur le gredin, äil le prit à la 
gorge et lui appliqua la main sur la bouche pour 
l'empêcher de crier. 

En même temps, Chick le saisissait par les jam- 
bes, le terrassait et lui ligotait solidement les chevilles, 

Il lui attacha ensuite les deux mains et acheva 
l'opération en lui enfonçant un bâillon dans la bou 
che; si bien que le gredin ne pouvait ni ébaucher un 
geste, ni émettre le moindre son. 

Les deux détectives le soulevèrent et le portèrent 
derrière l'escalier, dans un sombre recoin où il était 
tout à fait invisible -et d’où il ne pouvait sortir, ficelé 
comme à} l'était. ne. 

Traversant prudemment le vestibule jusqu'à la 
porte du fond, Chick et Patsy arrivèrent à une espèce 
de courette, à l'extrémité de laquelle s'élevait una 
grossière construction en bois ayant servi autrefois de 
hangar ou d’écurie. 

La cour, entièrement encombrée de ferraille et de 
vieux outils, n'avait de libre qu'un étroit sentier qui 
permettait d'accéder au bâtiment du fond. 

La porte de cette ancienne écurie était fermée; 
mais derrière les vitres d’une petite fenêtre située tout 
auprès, Patsy crut apercevoir dans l'intérieur deux 
silhouettes (d'hommes. 

— Ils sont là, murmura-t:l. Re. 

— Oui, répliqua Chick d’un ton de dépit: ma 
nous ne pouvons traverser la cour sans être vus. 

— À moins de ramper, dit le jeune Irlandais. 3 

— Ça, c'est une bonne idée, Patsy; et tu es “s 
réponse à tout, s’écria Chick. 

Et là-dessus les deux jeunes gens se jetèrent à 
terre et se glissèrent comme des couleuvres le long 
de l'étroit passage, prenant bien soin de se mettra 
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À couvert sous les monceaux de ferraille dont la 


hauteur dépassait un mètre, et qui formaient bordure 
des deux côtés. 

Ils réussirent ainsi à atteindre la construction en 
bois. Se redressant sous la fenêtre. de façon à ne 


pas être apercus, ils entendirent assez distinctement 


un murmure de voix. 

. Patsy se coula jusqu'au coin du bâtiment et avisa 
un petit escalier couvert, fixé contre le pignon et 
aboutissant à une porte de l'étage supérieur, laquelle 
était entr'ouverte. 

— Psti! Chick! appela-til. 

Chick accourut aussitôt sur la pointe du pied, 
et ils escaladèrent les marches avec une agilité et une 
prestesse de félins. 

Ils. entrèrent dans une sorte de grenier, rempli 
maintenant de toutes sortes de vieux pots, de vieilles 
hardes, de matériaux sans nom, mais qui, de toute 


« 


évidence, avait servi autrefois à engranger du four- 


rage, comme le rez-de-chaussée à loger des chevaux. 
Il devait y avoir aussi quelque part une trappe par 


* Jaquelle on jetait les bottes de foin dans le râtelier, 


car les voix des deux hommes qui causaient au rez: 
de-chaussée arrivaient distinctement jusqu'aux détec- 
lives. a 

L'œil de lex du jeune Patsy fouillait la pénombre 
du grenier. Tout à coup ül s’accroupit, fit à son 


- compagnon un geste d'appel ardent et impéricux. 


Il avait trouvé la trappe dont il soupçonnait l’exis- 
«ence. 

Une planche clouée tant bien que mal au par- 
quet la condamhait. Mais il est probable que Butt Hali- 
day, ne craignant ni agression ni espionnage, ne s'était 
guère préoccupé d'entretenir cette planche en état 
de solidité, car elle était si vermoulue, si crevassée, 
que par les interstices les deux détectives purent 
épier tout ce qui se passait à l'étage inférieur, et ne pas 
perdre un seul mot de la conversation des deux in- 
 dividus qui s'y trouvaient, 


Conversation intéressante, 


— Voici, expliquait précisément Germon à Butt 


Haliday, qui l'écoutait avec attention. Quand je me suis 
mus en route pous venir ici, je ne savais pas que ce 


garçon eût tiré sur Nick Carter. 


— Comment l’avez-vous appris? demanda Buit, 
espèce de rustre trapu et grossier dont le visage 
taraudé par la variole portait le stigmate des vices les 
plus honteux. 

— J'ai rencontré ‘en chemin Conkey Lewis et 
ce jeune imbécile de Barr; ils croyaient que celui-ci 


avait tué le détective et ils se montraient fiers comme 


des paons de ce prétendu exploit. 

— Il ne la pas tué? demanda Butt d’un ton dés- 
appointé. 

— Eh non! puisque j'ai parlé depuis à Nick Car-. 
ter. Ils ne l'ont même pas blessé, ces idiots-làl Il 
avait l'air de se porter micux que jamais. 

— Vous êtes sûr de ne pas vous tromiper, Mr. Ger- 
mon?.….. Vous l'avez peut-être rencontré avant Le 
faire du coup de pistolet. 

— Mais non; il n'y à pas une heure de de 


— Malheur! gémit Butt Haliday de sa voix de 
rogomme. Faut pas avoir de chance! C'est ça qui 
aurait bien fait dans le paysage, d’être débarrassé de 
Nick Carter! On n’a pas idée de bousiller l'ouvrage 
comme ce petit dindon de Barr, aussi! Rater son 
homme en plein jour, et si près de lui! Quelle brute, 
mon Dieu! 

— Les pis est, continua Germon, que, bien enten- 
du, Carter va me meitre ça sur le dos. 

— La chose est faite, il n’y a pas à y revenir, 
grommela Butt Haliday. Dites-moi plutôt quelles sont 
vos nouvelles intentions. 


— Voilà. Carter s’est mêlé de mes affaires les 
plus intimes. Au fond, je n’y attacherais pas beau- 
coup d'importance, si je ne craignais qu'il n’en arrive 
à mettre le nez dans mon passé. Cela, je veux l’em- 
pêcher à tout prix. 

— Le plus simple scrait de l'acheter, remarqua 
Buit. 

— Bah! j'ai déjà essayé; il ne veut rien sa- 
Voir. 

— (Ça tire donc bien à conséquence, ces ancien- 
nes histoires dont vous parlez? 

— Hélas, oui!... et si ce fouinard venait à décou- 


 Nrir certain secret, je crois que je serais perdu. 


— Eh bien, alors, il ne faut pas tant tergiverser. 
Vous avez dû voir vous-même que ce n’est pas fa- 
cile de lui échapper, ni amusant d'avoir affaire À 
Jui. 

— Il faut le chasser de New-York! 

— C'est vite dit! Mais s'il ne veut pas? Il 
se soucie de vos menaces comme de l'an quarante. 

— C'est ce que nous verrons! Je lui apprendrai à 
se moquer dé moi! Je jouis d'une certaine influence, 
et... 
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_+— Ne dites donc pas de bêtises, Mr. Germion. 
Vous auriez dix fois plus d'influence que vous n'y 
pourriez rien. Tout New-York ne ferait pas peur à 
Nick Carter! 

— Il faut pourtant bien arriver à le mater, sa: 
prisli! 

— Pour cela, àl n’y à qu'un moyen, dit ne 
ment Butt Haliday. 

. — Et lequel? demanda anxieusement Germon. 

— Vous savez bien ce que je veux dire; je ne 
fais jamais les choses à moitié, moi, Les morts seuls 
ne parlent plus! 

— Non, non, je ne voudrais tout de même pas 
aller si loin ! Ne pourrait-on pas le filer et lui admi- 
nistrer une bonne raclée? Si l'on répétait plusieurs 
fois cette leçon-là, il én aurait vite son content et 
ne demanderait qu'à déguerpir. 

, Butt se mit à rire. 

—{ = Ah, la, Jal la bonne farcel ditil On voit 
bien que vous ne connaissez pas Nick Carter. En fait 
de malice, al rendrait des points au Diable. Je ne 
suis pas un Capon, tout le monde le sait; mais je ne 
me chargerais pas de lui chercher noise. 

Ce fut au tour de Germon de se mettre # rire 
ironiquement. 

— Belles superstitions pour des gens comme vous! 
dit-il avec mépris. Etes-vous des hommes? Avez-vous 
peur de Croque-mitaine? Nick Carter n’est qu'une 
. marionnette gonflée d’orgueil.… Il est peut-être plus 
… malin qu'un autre détective, mais, au bout du compte; 
il peut passer l'arme à gauche, tout comme un autre, 

— C'est vrai, répondit Butt d’un air goguenard. 
Mais vous n'êtes pas le premier à raisonner de la 
sorte, et j'ai connu des personnages plus influents 
que vous qui se sont cassé les dents à essayer de le 
mordre. Et puis, Nick Carter n'est pas seul, et les 
satellites qui gravitent autour de lui sont tout aussi 
redoutables, Voyez son cousin  CRCE, quel sale et 
désa… 

. Vlan! Chick venait de recevoir dans les côtes 
une Hourrade amicale. 

— Dresse les oreilles, Chick, elles sont assez lon: 
gues pour cela! murmura l'incorrigible farceur, Voi: 
là qu'on chante tes louanges. 

..  — Mais, poursuivit Butt, le plus rusé petit ser: 
pent qu'il m'ait été donné de rencontrer dans ma vie, 
c'est ce Patsy Murphy. 

( Vlan! Patsy reçut à son tour une bourrade dans 
les côtes, 

= À {oil fit Chick en riant. 

—  — Vous parlez, n'est-ce pas, de ce petit misérable 
qui s’est précipité sur moi comme un bélier et qui 
m'a renversé, aujourd'hui? 


! 


en aide. 


— Oui. Ces trois lapins-là suffisent pour terrori- 
ser tout New-York. 

— Ça m'est égal, dit rageusement Robert Ge 
mon. Ce Nick Carter est un obstacle, et je veux 


* absolument l'écarter. Ses compères y passeront aussi, 
s'ils veulent s'en mêler. 


Filez-les, assommez-les à 
coups de gourdin, égorgez-les, peu m'importe, au fait! 
Je ne regarde pas au prix que cela me coûtera, et je 
m'arrangerai pour que la police ne puisse leur venir 


— Très bien! vous voilà enfin raisonnable. Je 
vais faire tout mon possible; notre bande est nom- 
breuse, et je vais encore la renforcer. Mais enten- 
dons-nous bien : si par hasard l'affaire allait de travers, 
ou si nous frappions un peu trop fort? 

Germion esquiva la question. 

— Faites pour le mieux, dit-il. Si d'aventure le 
crâne de Nick Carter est trop mince pour résister 
à une caresse de gourdin, tant pis! New-York ne 


s’écroulera pas pour ce malheur-là! 


— Alors on peut se mettre à l'œuvre la nuit 
prochaine ? 

— Le plus tôt sera le mieux! 

A ce moment, la porte s’ouvrit brusquement, et 
Nick Carter lui-même franchit le seuil de la pièce. 

— Me woici, Robert Germon, dit-il simplement. 

La stupeur et la rage clouèrent un moment les 
deux misérables sur leurs sièges. 

Ils ne pouvaient en croire le témoignage de leurs 
yeux. Nick Carter avait tout bonnement suivi la piste 
laissée par Chick et Patsy et s'était glissé jusqu'à 
l’ancienne écurie en rampant comme eux dans l’étroit 
sentier de la petite cour. 

Butt Haliday fut le premier à recouvrer sa pré- 
sence d'esprit. Il se baissa vivement, saisit une lourde 
masse de fer qui se trouvait à portée de sa main et 
la lança de toute sa force à la tête du détective. 

Mais il avait compté sans l’agilité extraordinaire 
de Nick. D'un bond de côté qui aurait fait honneur 
à un tcollégien de seize ans, le détective évita la 
projectile qui siffla à son oreille sans le toucher 
et alla s’abattre dans la cour par la porte restée ouverte, 

Germon, secouant lui aussi sa torpeur, se prépa- 
rait à sauter sur Nick Carter, lorsqu'un craquement 
du plafond l'obligea à lever les yeux. 

La trappe du grenier venait de céder sous le poids 
de Chick et de Patsy, et des débris de bois, des 
clous et de la poussière s'éparpillaient dans la pièce, 
en même temps que le jeune Patsy, leste comme un 
chat, sautait sur le plancher en sortant d’un geste vif 
ses deux revolvers de sa poche. 

Chick, un plus lourd, avait embpoigné une des 
poutres du plafond. Il se balança un: moment en, 
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l'air, puis lâcha son point d'appui et vint retomber 
à côté de son jeune compagnon. 

Immédiatement, il imita Patsy en tirant aussi 
de sa poche son revolver au il braqua sur les deux 
. scélérats. 

.— Malheur à qui bouge seulement le bout LE 
doigt! cria-til d'une voix forte. 
; Germon et son digne acolyte, pris au piège comme 
des blaireaux, comprenaient que la moindre vélléité 
de résistance pouvait leur coûter la vie. Aussi se 
gardèrent-ils de bouger et même de parler. 

Haliday néanmoins tenta de prévenir les amis qu’il 
pouvait avoir au dehors en poussant un cri. 

Mais Chick Carter sauta sur lui et, le frappant 
au creux de l’estomac d'un coup de poing magistral, 
l'envoya choir tout de son long au milieu de sd 
vieille ferraille. 

— Ne vous y frottez pas, mon garçon! dit-il rude- 
ment. Taisez-vous! Si vous agitez encore un doigt sans 
ma permission, vous êtes un homme mort! 


Lui aussi s'était armé de son revolver. Il se tourna 


dédaigneusement vers Robert Germon. 

— Vous avez de belles relations, je vous en fais 
mes compliments, lui dit-il d’un ton railleur. Votre 
père se réjouirait s’il pouvait voir son fils unique 
en compagnie des pires criminels de New-York. 

Puis, s'adressant à ses fidèles amis, qui le regar- 
daient avec fierté: 

— Voilà encore de la belle et bonne besogne, 
mes enfants! dit-il en leur tendant la main avec un 
sourire de reconnaissance qui fit briller les yeux de 
Patsy comme des lampes électriques. Placez-vous de 
chaque côté de Robert Germon et maintenez bien 
cet aimable politicien. 

«Ecoutez-moi, Robert Germon, poursuivit-il en éle- 
vant la voix; vous allez me suivre entre ces deux 
Gentlemen. 

— Où cela? demanda Germon, bouillant de co- 
ière: : 

— Vous le verrez bien. 

— Je veux être pendu, si je fais un pas! rugit 
le politicien. 

— Chick et Patsy, apprenez-lui donc à courir, 


_ dit sèchement le détective. 


Les deux jeunes gens empoignèrent le récalcitrant 
- chacun par un bras et, malgré ses cris et ses con- 
- torsions effrénées, le traînèrent jusqu’à la porte. 


Alors, comprenant qu'il n'était pas de taille, 


à lutter contre ces deux vigoureux gaillards, Germon 
leur donna des coups de pied dans les jambes, essaya 
de les mordre, et finalement se roula par terre comme 
un enfant méchant. 


— Chick, dit tranquillement Nick Carter, ne perds 
pas de vue Haliday; et toi, Patsy, tu peux aller m’at- 
tendre dans Ja cour. 


Resté: en tête à tête avec Robert Germon, le dé- 
tective se baissa, prit au collet le misérable, qui 
se débattait comme un diable dans un bénitier, et 
le souleva de terre domme une plume. 

Il le laissa s’agiter au bout de son bras tendu 
et lui dit avec un souverain mépris: 

— Germion, vous êtes, je vous le répète, un affreux 
scélérat. Je vous aï entendu faire marché avec cet hom- 
me pour mettre des assassins à mes trousses. Cela, 
d’ailleurs, n’a fait que fortifier ma conviction; car 
j'avais appris précédemment bien des choses compro- 
mettantes sur votre compte. 

«En général, je ne procède à une arrestation, 
qu'avec certaines formes, mais vous ne méritez pas 
que j'en use ainsi avec vous. Vous saurez que lors- 
que je me trouve en face d’un animal vicieux, je 
ne suis pas embarrassé pour le dompter et en venir à 
bout. 

En disant ces mots, il se mit à secouer tellement 
le fameux politicien, que Robert Germon ne vit et 
n’entendit plus rien pendant un bon moment, et que 
son visage devint tout bleu. 

Espérant que la leçon porterait ses fruits, il dé- 
posa Germon contre le mur et lui montra la porte. 

— En avant, marche! commanda:t-il. 

Mais avec un cri de rage, Robert Germbn se jeta 
de nouveau sur le plancher. 

Nick le reprit alors, le souleva et le porta à bras 
tendus, à travers la cour, jusque dans la maison de 
devant. 

Dans le vestibule, Nick fut obligé de faire une 
courte pause avec son prisonnier, car il venait de 
buter contre le corps de Conkey Lewis. 

Toujours ligoté et bâillonné, le drôle était en effet 
parvenu à se rouler hors de son coin, et, encouragé 
par ce premier succès, il était arrivé peu à peu jus- 
qu'au milieu du vestibule. 

Patsy, sans lui témoigner beaucoup d'égards, le 
prit dans ses bras et alla le rejeter sous l'escalier 
d'une façon qui dut lui ôter l'envie de renouveler sa 
tentative de promenade, 

— Très bien, dit Nick. Nous n'avons pas le temps 
de nous occuper davantage de ces deux coquins pour 
aujourd’hui. Mais nous, Robert Germon, nous allons 
continuer notre route sans nous fâcher. Vous ne te- 
nez pas à vous faire remarquer dans la rue, je pré- 
sume ? 

Le misérable écumait de rage A 

— Je cède à la violence, dit-il d’une voix hale- 
tante. 


«Mais vous me revaudrez tout cela, Nick Carter! 

Sur ces entrefaites, Chick rejoignit ses amis et 
offrit ses services à son cousin. 

— Placez entre vous deux cet affreux chenapan, 
dit Nick en montrant Robert Germon. Il est en état 
d’arrestation. S'il tente de s'enfuir, abattez-le d’un coup: 
de pistolet comme un chien enragé... Interdiction for- 
méelle de parler à âme qui vivel Allons, en route! 

Le quatuor enfila vivement Canal Street, puis 
Bowery, où il monta à la première station du chemin 
de fer aérien, afin de prendre le train pour la ville 
haute. 


Vaincu! 


Pendant le trajet, le prisonnier essaya à plusieurs 
reprises d'interroger ses deux gardes du corps; mais 
il n’obtint pas de réponse, Chick et Patsy se confor- 
mant à l'ordre de Nick de ne laisser communiquer leur 
prisonnier avec personne, et eux-mêmes étant par- 
faitement ignorants, d’ailleurs, du but de leur voyage. 

Nick était assis en face des deux jeunes gens 
et de Robert Germon, mais il ne desserra pas non 
plus les dents avant qu'on eût atteint la cinquante- 
troisième station. 

Alors il se leva, fit un signe à à Chick et à Patsy, 
et ceux-ci, prenant le politicien chacun sous un bras, 
descendirent du train. 

Arrivé dans la rue, le détective, qui avait Le. 
sur la plate-forme de la station ses trois compagnons, 
se rencontra avec son aide japonais, que nos lecteurs 
connaissent bien, le jeune et intelligent Ten-Itchi. 

— As-tu rempli ta mission, Ten-Itchi? demanda 
Nick Carter. 

Sans répondre, le Japonais montra du doigt un 
vieux bonhomme à l'air humble et faux, qui se te: 

- mait sur le trottoir à peu de distance. 

— Dans quelles dispositions l’as-tu trouvé? de- 
manda encore le détective. 

— Ah! dame, Patron, il à fallu le travailler sé- 
rieusement; mais enfin il est prêt à nous fournir 
toutes les explications désirables sur le testament du 
vieux Germion, à condition toutefois que vous teniez 
la promesse que vous m'avez chargé de lui faire. 

— Bravo, Ten-lichil Je savais d’ailleurs que je 
pouvais compter sur toi, fit Nick Carter en se frottant 
les mains d’un air réjoui. Maintenant, voilà ce que 
tu vas faire : tu nous suivras de loin avec ton homme, 
et tu ne pénétreras dans la maison où nous allons entrer 
que quelques minutes après nous. 
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L'avoué Charles Benham se tenait lui aussi au 
premier coin de rue et regardait impatiemment au: 
tour de lui, comme s'il attendait quelqu'un. 

Nick Carter n’alla pas à lui, mais il sourit douce- 
ment et retourna à la plate-forme. 

— Chick, dit-il à son cousin, Mr. Benham! est 
en bas au prochain coin de rue. Rejoins-le et suis- 
nous avec lui. 

Le trouble de Germbon était devenu si grand, les 
allures de Nick Carter avaient fini par l’épouvanter 
tellement, qu'il se laissait maintenant entraîner avec 
autant facilité qu'un petit enfant. 

Ils remontèrent la Troisième Avenue jusqu'à Ja 
Cinquante-troisième Rue, tournèrent à l’ouest et s’ar- 


-rêtèrent enfin devant un immeuble bourgeois, sis au 


milieu d'un pâté de maisons. 

Depuis quelque temps, en voyant le chemin par- 
couru, Robert Germon était devenu pâle et manifestait 
des signes non équivoques de trouble et d'agitation. 

Lorsque Nick Carter l'invita à monter le perron 
de cette belle maison, évidemment bâlie pour des 
gens riches, il se mût à jeter autour de lui des regards 
farouches et opposa au détective un refus Ro 
Il fit même mine de vouloir encore se rouler par 
terre comme «un mulet vicieux», selon l'expression 
du détective. 

— Robert Germbon, dit Nick Carter d'une 
grave, cette maison était la demeure de votre père, 
et elle vous appartient aujourd’hui. Depuis les funé- 
railles de Mr. Germon vous l'avez laissée fermée ot 
nul n'y a pénétré. Dois-je vous traîner chez vous de 
vive force, en vous traitant comme je l'ai fait dans 
l’antre de Butt Haliday ?.… 

Germion s'obstinait dans son attitude, grinçant des 
dents et poussant des cris inarticulés. 

— En voilà assez, dit le détective. 

Et, sur un signe de lui, Chick et Patsy prirent leur 
prisonnier chacun sous un bras et le hissèrent sur 


le perron. 


Malgré sa résistance opiniâtre, ils le poussèrent 
jusque dans le corridor, puis dans l'escalier jusqu'au 
second étage, 

Ils entrèrent dans une chambre donnant sur la 
rue, où se trouvaient déjà le jeune ménage Desmond] 
et un homme âgé, qui avait l'apparence d’un do- 
mestique. 

Nick et Mr. Benham! les suivaient de près. et al- 
lèrent se placer aux côtés du jeune couple. 

Chick et Patsy encadraient le prisonnier et le 
surveillaient étroitement. 

Nick s'adressa à l’homme âgé: 

— Vous êtes Richard Willing? demanda-t:il. 

L'homme baissa affirmativement la tête. 


voix S 
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- Nick le prit à part et s’entretint quelques instants 
à voix basse avec lui. 

Puis il gagna le corridor. 

Quelques instants après, il revint en compagnie. 
de Ten-Itchi et du vieux bonhomme qui accompagnait 
celui-ci à la station du chemin de fer. 

Ce vieux bonhomme était Rufus Morely, l’avoué 
marron qui avait fait signer au vieux Germon le tesiar 
ment qui déshéritait sa fille et son gendre. 

En rentrant dans la chambre, Nick Carter dit 
tout haut à Rufus Morely, qui semblait inquiet et 
jetait autour de lui des regards effarés : 

— Je vous ai promis de ne rien faire contre 
“ous, et je vous ai dit que vous n'aviez rien à 


craindre de moi. Je vous prouverai, Rufus Morely, que . 


vous pouvez avoir confiance en ma parole; j'ai l'habi- 
tude de tenir toutes mes promesses. 

Il traversa la chambre et alla à une table qui se 
trouvait dans ‘un Coin et sur laquelle était posée 
une grande caisse carrée. Il ouvrit cette caisse, et 
chacun put voir un phonographe tout couvert de pous-: 
sière. 

— Gentlemen, dit le détective dont la voix prit 
un accent solennel, je vais vous offrir une petite 
représentation. Ouvrez bien vos oreilles, je vous prie. 

Il fit jouer le déclic du phonographe. Les as: 

_ sistants épouvantés entendirent sortir de l'appareil des 
mots plaintifs, une sorte de lamentation qui fit jail: 
lir les larmes des yeux de Mrs. Desmond: 

— Robert, disait la voix, Robert, mon fils, tu 

- m'as indignement trompé. 

faux testament, et celui que Benham avait rédigé 
ne servira de rien! 

Nick arrêta l'appareil et s’adressa à l'avoué, “tout 
tremblant d'émotion. 

— Dites-nous quelle est cette voix, Mr. Benham? 
demanda-til doucement. 

— C'est celle de mon vieil ami Germon, répon: 
dit le wvicillard d'une voix entrecoupée. C’est une] 
voix d’outre-tombe, hélas! une voix que nous n’en- 
tendrons plus! 

Nick remit en mouvement le Dibnographe: qui 
se mit à nasiller d'une façon toute différente. 


a — Qu'importe, père, puisque celui-ci n'est que 


le duplicata exact de l’autre, qui s'est égaré ? 

— Et cette voix, à qui appartient-elle? deman- 
da le détective en interrompant de nouveau le mou- 
vement de l'appareil. 

— À Robert Germon, répondirent en chœur les 
témoins de cette scène. 

Nick pressa le bouton de l'appareil; la Voix plain- 
tive du vieux Germon reprit son triste lamento, avec 
un ton de reproche tragique: 


Tu m'as fait signer un 


— Non, non, c@ n’est pas le même, et tu le sais 
bien, misérable! J'avais légué à Meta deux cent cin: 
quante mille dollars et cette clause ne se trouve 


pas inscrite sur l'acte que tu m'as fait signer! rs 
. me fais déshériter ma fille bien-aiméel 


Puis on n’entendit plus que le bourdonnement du 


rouleau fonctionnant à vide, jusqu'à ce qu'enfin la! 
triste voix chevrotante Au vieux Germon vibrât se 
nouveau. 

— Mon fils m'a trompé, disait-elle haletante. Mon 
fils Robert m'a trompé ! Il m'a présenté un faux 
testament, et je l'ai signé, croyant que c'était le bon! 
Je voulais laisser à Meta, ma fille très. chérie, au: 
jourd’hui Mrs. Roger Desmond, deux cent cinquante 
mille dollars, en outre de la maison dont elle héri« 
tera. Mais Robert m'a trompé; il a volé sa sœur... il 


a fait rédiger un testament absolument contraire à 


celui que j'avais dicté; il se fera envoyer en posses: 


sion de toute ma fortune, comme légataire univer: 
sel... Et moi, pauvre vicillard, je n'ai découvert la! 
supercherie que lorsqu'il n'était plus temips… La mort 
est là; je ne pourrai revenir sur cet acte qui va passe 
pour l’expression vraie de ma volonté. J'espère ce: 
pendant que la miséricorde de Dieu ne permettra 
pas l'accomplissement de ce crime, que quelqu'un 
recueillera mes dernières paroles. 
et que ma pauvre fille... 4 


Puis, un râle, un affreux soupir d’agonie, et lé : 


phonographe se tut. 

Les assistants, émus d'horreur et de pitié, sé 
regardaient tout tremblants. 

— Richard Willing, dit alors Nick Carter en s’a: 


: dressant à l'homme âgé à mine de domestique; vous 


serviez de garde-malade à Mr. 
ce pas? 

— Oui, Monsieur, et j'ai assisié à ses derniers 
moments. 

— Etiez-vous présent lorsque son fils et l’avoué 
se retirèrent, après la signature du testament ? 

— Oui; c'est même moi qui ai reconduit les deux 
gentlemen jusqu'à la porte de la maison. A mon 
retour dans la chamibre, je vis avec effroi que Mr. 


Germon père, n'est: 


Germion était sorti de son lit, s'était traîné jusqu'au 


phonographe et parlait dans l'appareil. Je me précipi- 
tai vers lui, au moment où il s’affaissait. Je le pris 
dans mes bras et le portai dans son lit, mais tout 
était fini, et il rendit le dernier soupir APE que 
j'aie pu appeler du secours. 

— Merci, Richard, de vos révélations. À vous, 
maintenant, Mr. Morely. Ditesnous toute la vérité, 


s’il vous plaît, et comptez sur ma promesse. N'a-. 


vez-vous pas reçu des mains de Mr. Germon père, 
ici, dans cette chambre, un testament approuvé 


enregistrées il... | 


; 4 
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par lui et rédigé par Mr. Benham, et n’y avez: 
vous pas substitué un autre testament, rédigé par 
vous à l'instigation et en faveur de Robert Germon; 
ici présent? 

— — Oui, je... j'ai fait ‘cela, BalButia l'avoué. 


mon: £ ' 
— Silence! ordonna sévèrement le détective, qui 
se retourna vers Morely. 5 
«Répondez encore. N’avez-vous pas lu au mou: 
rant le testament fait par Mr. Benham, et ne lui 
avez-vous pas fait croire que c'était cet acte qua 
vous alliez présenter à sa signature ? 
*. — Oui... c'est..c'est vrail 
— Les choses se sont-elles réellement passées 
ainsi? poursuivit impitoyablement le détective. Est- 
ce bien le bon testament qui fut remis au mourant? 
=— Non, avoua l’avoué, tout temiblant. Mr. Robert 
Germon m'avait fait la leçon. Au lieu de l'acte de 
Mr. Benham, ce fut le... le ee que ie remis a 
Mr. Germon père. ri 
— Et, abusé par la resSemblanéé que vous aviez 
eu soin de donner aux deux actes, le mourant signa 
et parapha le vôtre, fermement persuadé que sa Si 
gnature donnait force de loi à celui de Mr. Benham? 
— Oui... Je... dois en convenir, murmura Rufus, 
ecrasé de honte. re) 


Nick se redressa de toute sa hauteur et fit face 
au misérable Robert, assis ou plutôt affalé dans un 
fauteuil, les yeux baissés, le visage ae Pa 
la, fureur et la crainte. 


— Voilà ‘donc le bilan de vos crimes, Robert 
Germion, lui dit-il. Vous avez trompé votre père À 
son Jit de mort, dépouillé votre demi-sœur de sa 
part d'héritage et tenté de vous défaire de moi pa 
un meurtre. î 

«Vous êtes parti de cette idée erronée qu'en 
agissant habilement vos crimes demeureraient insoup+ 
connés, où que, du moins, personne n'oserait vous 
en demander compte. La mansuélude des vôtres, qui 
ne voulaient pas traîner devant les tribunaux cri- 
minels le nom honoré de votre père, a semblé quel- 
que temps vous donner raison... Mais vous aviez 
compté sans le hasard et sans ma ferme volonté de 
faire triomipher la justice et le bon droit... Vous aviez 
compté aussi sans votre père, sans ce désespor d'outre- 
tombe qui vous accuse et vous flétrit, malgré toutes 
vos machinations savantes... 

2 Lorsque Mr. Benham! m’eut dit que le vieillard 
aimait à parler dans son phonographe, à lui confier 
ses plus intimes pensées, et que de plus, fait 
curieux, — vous aviez tenu depuis sa miort la mai: 


— Lâche! lâche coquin! traître! hurla Robert Ger: 
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son obstinément fermée, il ne m'a pas été difficile 
de conjecturer la vérité. Je ne me trompais pas. 


_ Toutes vos ténébreuses et pme manœuvres sont 


découvertes. 

«Ecoutez maintenant ce que j'ai à vous dire. 
Le bagne est ouvert devant vous, et je n'ai pas grand’ 
chose à faire pour que vous, le millionnaire, le grand 
politicien, vous portiez la camisole des condamnés 
aux travaux forcés. Cependant, par égard pour la 
mémoire de votre mère et pour l'honneur du nom de 
votre père, je veux bien consentir à vous tendre 
une planche de salut. Voici ce que je vous propose. 

«Si vous consentez à (quitter immédiatement New- 
York sans esprit de retour, après avoir versé à votre 
demi-sœur la somme de 325000 dollars, — sa part 
d’héritage, — plus les intérêts des cinq années écou- 
lées, soit 75000 dollars; si vous consentez à faire 
cela, je prends, de mon côté, l'engagement de ne 
pas poursuivre l’affaire. 

Robert Germion voulut interrompre, mais d'un geste 
impérieux Nick lui imposa silence 


— Je ne vous permets pas de discuter mes con: 
ditions. Dites si, oui ou non, vous les acceptez. Si 
oui, je vous rendrai la liberté dès que vos engage- 
ments seront tenus. Si non, vous coucherez celte nuit 
aux « Tombes ». Voilà. Je vous donne une minute pour 
réfléchir, 

Et le détective tira sa montre et fixa son re- 
gard sur le cadran. 

Robert Germion promena autour de lui des yeux 
troubles, pleins d'une indicible expression de détresse; 
mais il ne vit que des physionomies glacées ou hostiles. 


Il comprit que toute lutte était inutile avec Nick 


Carter. La perspective de coucher aux « Tombes» et 
de finir sa vie au bagne lui fit passer un frisson dans 
toute sa chair. Il balbutia sourdement: 

— J'accepte vos conditions! 

Puis il se leva et voulut gagner la porte, mais 
aussitôt Chick et Patsy l'obligèrent à reprendre sa 
place. 

— Un moment, Robert Germon! vous êtes bien! 
pressé de nous quitter, dit ironiquement le détective. . 
Vous oubliez qu'avant de nous faire vos adi % il mé 
vous faut nous donner des garanties sérieusés. 

«Nous avons justement ici deux avoués qui ne 
se refuseront pas — n'est-ce pas, Messieurs? — à 
nous rédiger ‘un acte légal par lequel vous reconnai- 
trez abandonner de plein gré à votre demi-sœur ia 
part de fortune qui lui revient de droit. 

Robert Germon grinçait des dents et envoyait 
Nick Carter à tous les diables, mais il ne put que 


 s'incliner. D'ailleurs, il se sentait si honteux, si hu- 
milié dans son rôle de coquin démasqué, que son 
seul désir était de quitter cette maison, dont le sol 
lui brûlait les pieds, de fuir au plus vite le théâtre 
de sa défaite. 

Une heure après, la jeune Mrs. Desmond entrait 
en possession de titres qui lui assuraient sans contesta- 
tion possible la somme de 400 000 dollars. 

— Ouf! dit le détective avec un soupir de sou: 
 lagement. Mais nous avons à parler affaires. Je n'ai 
pas l'habitude de me montrer homme d'argent; ce- 
* pendant, vous admettrez vous-même, Mr. Robert Ger- 
mon, que cette petite opération a été bien conduite, 
et que vous avez lieu de vous féliciter de ma man- 
suétude. Je crois donc pouvoir vous réclamer pour 
prix de mes services la somme modeste de dix mille 
- dollars. ‘Seulement, comme j'aurais scrupule de toucher 
à votre argent, je vous prie de remettre ces dix mille 
dollars à Mr. Benham, qui les distribuera aux pau- 
vres de New-York. 

Robert Germon à fait strictement honneur à ses 
engagements, et il vit auiourd’hui à Paris, sous le 


A. Eichler, édit., impr, Paris 
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prétérte que sa santé affaiblie ne lui permet pis 
le séjour de New-York, 5 

En réalité, cet homme, foncièrement lâche, a con:- 
servé de Nick Carter une telle crainte qu'il ne se: 
croit en sûreté que lorsque l'Océan les sépare. 

— Vous êtes vraiment un homme de génie, Mr. 
Carter, dit, quelques semaines plus tard, l'avoué Ben: 
ham au détective, qu'il venait de rencontrer; et jd 
regrette beaucoup que le public ne puisse connaître : 
votre dernier tour de force. Les paroles seraient imlpuis- 
santes pour vous peindre le bonheur et la recon: 
naissance de la jeune Mrs. Desmond. 

— N'est-ce pas là ma plus haute récompense ? 
répondit le détective avec son bon sourire. Que m’im- 
porte la gloire du monde? Je place au-dessus de tout 
la satisfaction du devoir accompli; et, quand il m'ar- 
rive de servir les fins de la justice, de faire œuvre 
d'humanité, de glisser un rayon de soleil dans des 
âmes endeuillées, je suis plus heureux que si tous 
les rois et les empereurs du monde venaient m’appor- 
ter des présents merveilleux ‘et me faire des félicitas 
tions. 
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Le prochain fascicule (No. 61) contiendra: 


Un Plan diabolique. 


Le Gérant: SALMON. 


| LE de Expressément pour les Lecteurs de ce Journal 1F 


=“ C'est le Preriier 
Pour faire connaître nos fabri- qui a la Chance 2 


cations dernier cri, nous donne- 


rons une très belle 


Gollection de 20 Gartes Postales r'tistiques 


de différents genres, coloriées à la main, à toute personne qui 
nous enverra À fr. 50 en mandat, en timbres-poste ou en bon 
de poste, et 25 cent. pour la douane. Notre Collection contient 


-aussi les plus belles Nouveautés comme POIS 


SON 


D'AVRIL etCartes de BAQLES (Prix dé vente5fr.) 


Nous 
offrons 
en plus 


MILLE PRIX GRATIS 


à tous les acheteurs qui nous enverront la solution juste de notre questiori en y joignant 


cette annonce découpée 


réception de la millième solution. 


CHAQUE ACHETEUR DE LA COLLECTION devinant notre question 


dont les lettres horizontales représentent, bien placées, les noms de quatre 
grandes villes,recevra un de nos nombreux magnifiques prix,se composant de 


41 SALON-PIANO ex Noyer 


QUESTION 


La distribution des prix aura lieu immédiatement après la 
L'heureux gagnant n’a que le port à sa charge. 


9 BICYCLETTES de Première Marque 


1490 Montres en Or et en Argent 


posée pour le Prix: 


S'adresser au 
85" plus vite a 


200 Fendules en Bronze, Vases à Fleurs, eto. 
600, Bijouteries diverses en Or, Peintures, etc. 


Direction OSTARA-VERLAG, à Friedenau 20 10 


(Allemagne). | 


N. B.— Les lettres pour l’Al:emagre s'affsanchissent à 25 cent. 


ET de SOUFFRANCE, PLUS de MAL! 


GUÉRISON IMMÉDIATE, DÉFINITIVE, SANS BAULURE 


Mémo pour ceux qai sont affigés de ne pouvoir k 


manger que d'us côt4. En employant la 


vous conservez pour toujours les dents que la Nature vous a données 


m4 PASCALINE guérit également la Migraine et re dire elle fait 
repousser les chairs dés dentieré déchauss, 
Fais Cr 1 ne 50, ETRANGER, 2 fn. enuo; pe 


FOMMADE DENNTIOUR MOULIN 


Goute lommads guer'it les Boutons, 
Rougeurs, Demangeaisons, 
Acné Eczémae, Dartres, 
Herpés, Hemorroïdes,Pelli- 
cules,sinsi que toutes les maladies de la peau. 
Alle arrdle ls Chute ds Cheveux 
st des C1is et les fait repousser, 

« Monsieur, votre pommade m'a 
«parfaitement réussi dans plusieurs 
« maladies dela Peau et Eczéma même 

«ohronique. Dr MONTAIGU, 
«ex-interne des Hôpitaux. » 
On se sert de notre Nom 
VIRESCIT EUNDO  gfd’un mot serapprochant de Dermatique 

pour contrefalre notre Pommade. 
EXIGER sur l'Etiquette la VIGNETTE ci-contre 
k et la ture MOULIN-COULPIER. 
Envoi Franco contre Mandat de 230. 
Pharmacie MOULIN, 30, Rue Louis-le-Grand, PARIS. 
MANUEL de 18 SANTÉ gratis et franco. 
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UN MONSIEUR 


.Montfort, mécaniolen, 


offre gra- 
tüitement : 
de faire connaître à tous ceux qui #éæt atteints 
d'une maladie de la peau, dartres, evzémas, 
boutons, démangeaisons, bionchites chroni- 
ques, maladies de la poitrine, de l'estomac et 
de la vessie, de rhumatismes, un moyen infail- 
lible de se guérir promptement, ainsi qu'il l'a 
été radicalement lui-même, après avoir souf- 
fert et essayé en vain tous les remèdes pré- 
conisés. Cette offre, dont on appéciera le but 
humanitaire, est la conséquence d'un vœu: 
Ecrire par lettre ou carte postale à M. VIN- 
CENT, 8, place Victor-Hago, à Grenoble, qui 
répondra gratis et franco par courrier, et 
enverra les indications demandées. i 


mn Ala Sté de la Gaîté Française - 
râce! 2 . du Faub. St-Denis, Paris. 
1908 sera pour tous 
de Plaisir, de Pr ag PA Bonheur, &e Fou Rire, 
Envoyez votre ndresse et0f30 vous recev.de 
suite l'ALBUMILLUSTRE de 1908, {30 pages 
aveo 350 gravures coniques, Farces, Physique, 
Magle, Sorcellerie, Chansons, Monologues, 
Pièces à Succès; Cartes illustrées, P'oduits Beauté, d'Hygiène, 
taventions nouv, LIBRAIRIE SPECIALE: el 4 Primes Extraordinaires. 
———— 


TRICOTEUSES “üauie 


pour tous genres tricits — chez soi — 
Avenue Victoria, Paris 
Tarif renseignements fraico sur demande. : : 
CS 


QU'EST-CE QUE 


LE CAPITAINE MORGAN? 


il a vécu, il füt et il est resté 
Le plus fameux Pirate de tous les Temps 


Sous le Pavillon Noir 


AVENTURES DE MORGAN LE PIRATE 


AVIS AUX LECTEURS 


Suivant de nombreux désirs, nous 
avons exécuté pour 


Nick Carter 


Deux Magnitiques Couvertures 


servant à relier, l’une les 25 premières 
livraisons, et la deuxième les livraisons 
de 26 à 50. 

On peut se les procurer en bleu pâle 
ou en brun, au prix de 1 fr. 25 l’une. 


S'adresser au Fournisseur du pré- 
sent Fascicule ou à la 


Maison A. EICHLER 
, Rue Dauphine: — Paris, 6e 


paralt tous les samedis au prix de 
O0 fr. 15. Chaque livraison contient un : 
récit complet. Pour avoir les numéros 
parus, on voudra bien s'adresser au 
Fournisseur de cette livraison, ou à 
la Maison A. Eichler, 4, rue Dau- 
phine. Paris. 


Nous prions nos Lecteurs qui passeront des ordres aux Maisons 
ayant es annonces dans NICK CARTER, de toujours mentionner cette Publicat 


Buvez sans danger 


àla Coupe enchantée dela Vie. 
Hygiène — Beauté — Santé— 

Catalogue gratuit sur demande, 
Maison E. GUERIN 17.rue Laferrière, Paris. 


Renforçant, par sa radio-activité 
odo-électroïde, le dynamisme humain, 


Bécouvorte scientifique ; Contre Attractif ; Puissance magnétique 
Finr teGr Frs zx FORTUNE, SANTÉ, BONHEUR 


Ce nt tt dater a tal) 

te personne soucieuse de son avenir doit posséder 1a bague mysté- 

S A et scientifique ‘* TOUTE PUISSANTE ”, dernière création des études 

ERSONRE nétiques et hy PHONE donnant mathématiquement le POUVOIR 
QUE REUSS IR en TOUT. 


certain, surprenant, mais naturel. 
nr ts ve. trs seront sntisfaits et vos rêves réalisés ; 


Messieurs, tous vos projets, toutes vos ambitions réussiront au delà de vos 


7 espérances. 
GRATIS ptit (ire de luxe indiquant la façon d'acquérir la Sustéte Puissance ; là . au 
Professeur D'ARIANYS, 


190,11 des Violettes, près TOULOUSE (Hu-Ge), 


I1 est offert A 
M: à tro de proparande GRATIS L'ECH 9 CAÏTÉ FRANÇAISE 
. 6000 Cours de magnétisme personnel, À de La 
hypnoiisme, suggestion, sciences ocoultes vraies, : rgane des sociétés où l’on joue, où l'on rit, où l'on s'amuse. 


domination des volontés, pouvoir à distance, OFFICIEL DES BONS VIVANTS, DES JOYEUX LURONS 
influence certaine pour assurer succès, grandeur, Ecrit par eux et fait die: eux. On accepte la collaboration de tous. 


fortune, Résultats sérieux et absolument réels basés Abonnements : 2 fr. 75 par an. — N° spécimen Of20(52 page 
sur la science et l'expérience. N. Tisserand, Professeur RUE Du FAUBOURG SAINT-DENIS, 65 (Grands boulevards), PA. 
spécialiste, 43, rue du Havre, Elbeuf (Seine-Inférieureh 
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— De plus grand Défectivc d'Amérique 


4 FSI 
Les meilleures et les plus captivantes histoires de détective qui existent, et telles qu’ 


aucun lecteur français ne voudra laisser passer l'occasion de les connaître. 


Les fascicules déjà parus contiennent || Xf 21. Une Effraction bien fätte. ï 
les récits suivants: » 22. Le Docteur Quartz. ; 
» 23 L'Homme aux Nerfs d'acier. É 
| + 24 Les Assassins du Grand Hôtel, É 
JX$ 1. Un Maître du Crime. |: » 29. Les Aventures d’un Pendu. , 
k 2. L'Affaire Carruthers. C » 26. La Haine d’une Sorcière. 
+ 3. Inez Navarro. : 27. Le Diable dans une Maison de Fous. ; 
_» 4 Le Serment fatal. | » 28. Un singulier Nœud coulant. L 72 
. D. La Pointe du Poignard. FR . 29. La dernière Partie du Docteur Quartz. PA . 
» 6. Dans le Brouillard , 30. Un Compagnon suspect. 2. . À 
4 + 2% Un Voisin mystérieux. .. , 81. La Cité du Lac Michigan. ve | 
:  , 8. La Victime d'un Empoisonneur. 32. Les Voleurs de Cadavres. 
» 9. Un Malade dangereux. . 33. Sur le Chemin des Coyotes. 
, 10. Les Pires Voleurs de New York. » 34 Un Maître Chanteur femelle. 
+ 11. LePrince des Bandits du Grand Monde + 95. Dans l'Hypnose. 
+ 12. La Pension meublée de Madame Durk. ; , 36. Un Complot anarchique. 
+ 15. Le Mystère du Téléphone de l'Hudson. … 97 Les Initiales mystérieuses, 
+ 14 Un Meurtre sur le Grand Chemin, 58. Un lugubre Problème. 
,.15. Un Colis macabre + 99. Un Enlèvement énigmatique. 
» 16. Un périlleux Voyage. | . 40. Les Compagnons du Crime, 
17. La Piste sous les Eaux. ; | . 41. César, le Chien Détective, 
‘18. Le Banc des Témoins. » 42. La Locomotive No. 15. 
+ 19. Une. Nuit dehors. » 43. Les Empoisonnements de l’Alameda. 
» 20. La Chasse aux Documents. Se +. , A4 Le Bouge de Mammy Tooter. 


, \ 
Dans le cas où l’on ne trouverait pas dans sa localité les fascicules déjà parus, s'adresser 


directement, en joignant 0,25 par fascicule, à la Maison + 
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